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grève, le travailleur, ayant versé à 
* la caisse d'x ans et propriétaire de- 
v ’reements «-o r spondants il-4 ses 
patrons et <1- l’E'at, c'est à-dire sans 
production d’intérêts de 300 Ir. vieil 
dra dire au percepteur : M iis cet 
argent est à moi r odez le moi, ren 
dex le Ùioi Et il le dira eu vingt 
autres circonstances, soit qu’il a ban 
donne le travail manuel, soit qu’ù 
quitte sa patrie.

Certes, l’argent versé par le pa
tron ne lui appartient pas; non plus 
la part contubulaire de l’Etat; mai- 
il passera beaucoup d’eau sous les 
ponte avant que l'ouvrier compren
ne couratnniant que le son par 
lour ii est pi is sa propriété iiidivi- 
dueiie du uiom-ui ou il est entré 
dans le patrimoine de la collectivi
té Ceci explique pourquoi les syn A $1.72, $4.50, $5.75. 
dicats ouvriers sont virtuellement | 
inhabiles a gèr r les fonds de

Un actionnaire d'une grandecompa 
gtiie d’assuranc's sur la vie pom- 
r -’t seul calculer ce que cofiteia t à 
l’Etat le service de pension de 300 
fr pour lesquelles on aurait verse 
1 300 fr„ si
abandonnants po 1 va.eut leur ét é 
restitués sur leur requête, même 
motivé;.

L’irrévocabilité,la longueur du 
contrat e.frayera tou', d’abord 
grand nombre d’ouvrier».

C’est toute une éducation à re 
faire 1 par l’instruction primaire 1 e> 
que les prophètes ouvriers du mo
ment sont incapables de donner 

L’épargne et l’avenir assuré don
nent à l'hounue des qualités parti 
culières qui concordent peu avec 
les mœurs agitées d'aujourd'hui.

M Uonstans est un juri.-c. <i suite 
éminent, un homme politique très 
Un et très avisé 11 sait comment 
se font les lois et je me figure que 
son projet n’estdans sa p usée qu’un 
cadre où chacun viendra mettiv. un 
peu du sien. L-1 projet est déposé, 
c’est déjà beaucoup : ce serait mê
me trop s’il devait avorter. Mais' 
il n’avortera pas, la Chambre tient 
à essuyer les la 1 mis <1e Fournne*.
Tout fois, que not députés ne s y 
trompent pas ; ils sont en présent e 
d’une loi poi tant institution sociale 
et touchant à la propriété du li a 
vaille or ; leur œ .vre ne doit dont 
pas ètie éphémère II faut qu’elle 
soit calculée, rniV'ie, relie lue.

Un peut voter légèrement, au 
nom de la liberté du travail les 
syndicats ouvriers, sans se douter 
qu'on r(tablit sous une autre form-' 
les corporations et les jurandes abo
lies par la grande Révolution, tou 
jours au nom de la lib-rté du tra
vail. O11 les modifiera plus ou 
moins, ces syndicat^, le jour où on 
s'apercevra que les exigences des 
ouvriers dépasseront les exigences 
les patrons. Lorsque, revenus à des 
idées moins exceiiti iqties, on emi 
viendra que la vente est dans u ne jus- 
licemoyeiiiie, on deuvrera le pairo- 

ployes, soit en possession de peu ave(: I* même t mpressement
sions, soit participai*! à d.. «1-» le 1m™ "
de r traites. Les ctiemm» de fer, i,.B retraites ne se défait pa , on ne 
les omnibus, les grands magasins, la change qu- pour l’ameliorer, un 

ne fait pas impunément faillite au 
populaire. Un contrat ne se délai! 
pas caprn îeusem ni, à la voloni 
d’une seule pa- lie cun ractanie.

Enfin ce prap t de loi sur les re
traites ouvrières suscites de nom 
bre ses observation» de détail, dont 
il iaudra tenir compte

Les trois ans de service sous les 
drapeaux compu ront-iL—q -oiqu’i 
u*y ait pas de versements—dans la 
supputation des services ouvriers, 
car il faut b:en préciser ; la pension 
sera t-t-lle le fruit de trente années 
de versements ou bien la réconi 
pense de trente années de travail 
ouv ier ?

La distinction 11’est pis sum va-

ure l^s d’ps var és : bagues, brace
lets, pendants d’orelle®, médailles, 
décorations, montres, épingles pré
cieuses. diamants, broches, colliers, 
couverts d’argent, sacrifice» multi 
pliés du luxe, du bien être, de la 
coquetterie, de la vanité !

Voilà la source mystérieuse des 
24 millions encaissée comme de 
Ceux qui seront nécessaires encore 
à l’achèvement splendide de l’édifice.

par 35,000 mètres cubes de maçon
nerie, de manière à faire reposer 
tout l’édifiçe sur des piliers hercu* 
lêene de 34 mètres de haut, relies 
entre eux par d’énormes area its; et 
tout cela dans le* en trail es du sol, 
en ne laissant apparaître aux re
gards que la basilique imposante et 
tranquille sur indestructibles bases !

Pendant qui use ans, la butte 
Montmartre a été ainsi l’un de* 
plus grands chantier* de Parisians 
compter les Ô0U ouvriers occupés 
sans relâche dans les carrières de 
Château-Landon à extraire et à 
tailler hs pierres de l’édifice.

Tout est pierre dans le monument 
11 n’y est rentré ni bois d’aucune 
sorte, ni métal d’aucune espèce. 
La toiture elle-même e t composée 
de dalles immenses et les couduitec 
d’eau sont creusées dans la pierre 
la plus dure et la plus résistante 
que nous possédions ; de sorte que 
l’édifice semble bâti pour braver 
tous lessiéc.es !

LA BASILIQUE La question ouvrière TAPIS-TAPISSERIEi Verge.
Blanches et Crè. 
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FRANCE Nous avons reçu aujourd’hui nos magnifiques assortiments de I.XI’IS, PURE 
TAPISSERIES àMONTMARTREi Oui certes, il faut des institutions 

de prévoyance presque cœrcitive» 
pour les ouvriers qui sont —nous ne 
leur disons pas a'sez — d«*s enfants 
mineurs et des imprévoyants. Leurs 
salaire», perfois insuffisants pour 
leurs besoins quotidiens ne leur 
permettent pas toujours 
l’épargne volo itair^ h s ruble 
donc naturel que leurs patrons ou, 
à leur defaut, l’Etat prennent en 
mains la tutelle de leurs intérêts 
futurs et les forcent à mettre quel
ques sous de côté pour leurs vu ux

Eu ce moment, la lutte entre les 
ouvriers et les patrons est trop ai
guë pour q ie l’Etat impose à cei 
derniers un sacrifice enorme, tan
dis que le.- ouvrier- demandent une 
diminution de travail on une aug
mentation de salaire, souvent même 
les deux à la fois, il a donc été 
nécessaire de couper en tiois la 
poire d’angoisse et de la partager 
entre le patron, l’ouvrier et l’Etit.

La première question à se poser 
devant ce système est celle-ci ; le 
patron peut-il supporter le don de 
un sou par jour ? Pour une fabri
que de cent ouvriers, c’est cinq 
francs par jour : multiplies poui 
une année par trois cents, c’est 4, 
OdO francs. Cela n’.st rien si 1er 
affaires marchent ; mais si, au bout 
de dn ans de travail, le patron, tout 
liquidé, manque de 40,000 francs, 
il dira comme Ds directeurs de thé- 
âtie,à propos des pauvres eide leurs 
droits : «Le plu» à plaindre, c'e»1

Donc, ne considérons pa» le droit 
de un sou par jour et par ouvrier 
comme une quantité négligeable 
Je sais plusieurs opération» indus
trielles connues où l’on emploie 
f,0U0 et 2,000 ouvrier», où la parti 
cipation du patronat au fonds de 
retraites ouvrières s’élèvera par an 
à 18,000 et à 3G,000 francs.

D’autres entreprises d ailleurs ont 
eu depuis longtemps de la pré
voyance pour leurs ouvriers et em 
ployés, et le gouvernement doit sa
voir que d’ores et déjà il y a près 
d’un million d’ouvriers et d’ern

27. 3«. 35. 39, 48, 52 vents- 

Dessins Ravissants, Couleurs Superbes.L’inauguration qui a eu lieu 
dernièrement, avec solennité de la 
basilique du Sacré Cœur sur la col
line de Montmartre, et l’œuvre, A la 
fois religieuse et patriotique, vien
nent ajout r une splendeur etcomuie 

- un couronnement à toute» les splen
deurs de Paris.

Moins grai dio e que Saint Pierre 
de Rome, moins vaste que la ca
thédrale de Cologne et le Dôme de 
Milan, mais bâtie dan» une situation 
supérieure à toutes, avec la plus 

Jjelle capitale du monde étendue à 
»es pieds, cette btsilique sera l’une 
des merveille» de la grande ville et 
11e tardera pa» à devenir le pèleri
nage le plus rayonnant de l’uni-
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Après l’argent, la preurère ques
tion à résoudre, pour les fondateurs 
avait été celle de l’emplacement à 
choLir.

Quelque-uns proposai nt d’élever 
ia basilique rue de Rivoli, sur les 
ruines encore fumantes du ministè 
re des finance». D’autre» dési
gnaient le Troeadéro, en fanant va
loir les facilité» de l’accès. L’ar- 
cbevêque préféra Montmartre, le 
oerceau de la foi dan» notre paye, 
la montagne de» martyrs, et aussi 
l’Aventin des émeutes populaires — 
• Cette colline sacrée, disait-il, doit 
ê're le piédestal d’un temple nation 
nal 1 * — Et quand le ministre de la 
guerre lui objecta qu’il song, ait à 
la constiuction d’une forteresse sur 
le plateau : « Non, répondit le pré. 
lat votre forteresse serait inutile, 
car elle ne pourrait servir que con. 
tre les ennemis étrangers Laissez - 
moi bât r la mienne ; elle vaudra 
mieux que la vôtre ... »

On ne voulut pas se contenter 
d'une simple autorisation ministé
rielle. Un voulut une loi, consa
crant l’œuvre au nom de la cation 
tout entière. C’eut M. Jules Si
mon, alors ministre des culte», qui 
présenta le projet à l'Assemblée na
tionale, et c’est à son successeur, M 
Batbie, que les événements donnè
rent le tom de le défendre, La dis
cussion eut lieu le 25 juillet 1873, 
et la loi fut votée à une immense 
majorité, par 382 voix contre 138.
« Sans le zèle tiop ardent de quel- 
quesjdép 1 té» c*h .liques, dit le ré
cit de» fondateurs même» de la ba» 
silique, il y aurait eu presque una
nimité.

Parmi les républicains modéré» 
qui votèrent pour l’église du Sacré 
Cœur, on relève les noms de MM. 
Horace de Choiseul, Martel, Donor 
mandie, T-isse renc de Borl, Géve- 
lot, de Marcère, Pnilippoteaux, etc 
la question légale ainsi tranchée, le 
comité ouvrit un concours entre 
les architectes de la France et de 

» l’étranger. Tous y répondirent 
avec élan, et 78 projets, remarqua 
bDs à de» titres divers, furent 
mis à un jury où figuraient MM. 
Duc, Ballu, Garnier, Alphand, La
brouste, Lifuel, Vaudreraer, Lenoir 
Guillaume, c’est-à-dire les compé 
tences les p ne reconnue», le» mai- 
t.«* mêmes de Part. Plus de 20,000 
personnes visitèrent i'expo-ition.— 
C’est le projet de M. Abadie, conçu 
dans le style-byzantin, qui, fut cou
ronné, en recueillant d’unanimes

<2 lelques personnes auraient sou* 
haité une tglise go hiquc, mais ou* 
tre qu'elle aurait coùiè 100 mil ions 
elle tôt été d'un effet moins majes
tueux. Rien u’t si plus décoratif 
que les dômes, et les coupoles de 
M Abadie, en rappelant celles de 
SainuMarc de Venise et de Sainte- 
Sophie de Constantinople, appor
tant un embellissement nouveau à la 
couronne architecturale de Pari».

Sur le» 78 concurrents, il ne s\st 
trouvé d'ailleurs que 6 projets ae 
style gothique ; tous les a très 
avaient adapté la coupole byzantine, 
et cette quasi unanimité, en frap 
panl le jury, a pa^u suffire à elle 
seule pour réfuter les objections 
élevees contre le plan Abadie. Com- 
ment en effet, 75 artistes éminent» 
auraient-ils sans entente prealab'e, 
choisi le style, à coupoles, s’il n’eftt 
été évident q je c'é ait le genre le 
plus en harmonie avec l’œuvre et 
les lieux ?

Nottingham, Point Irlandais, Tambour et Bruxelles, de Loc à $20 no.
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8c. chaque. ENTREPOT DE MEUBLESDéjà, bien avant d’être terminée, 
elle a vu des flot» de visiteurs ac
courir de tous les points du globe ; 
050 évêques se sont agenouillés sur 
ses dalles ; 805,000 pèlerins étran
gers ont giavi le» pentes qui mon
tent à’sun sanctuaire ; de* millions 
de fidèles ont prié sous ses voûtes. 
Que sera-ce dans cinq ou six an
nées, quand ses cjupoles,ses dômes, 
son campanile achèveront de lui 
donner aa physionomie imposante, 
et que, revêtue de toute sa riche 
parure, elle étincellera comme un 
phare sur la colline où le christia- 
nisme a pris naissance parmi nous, 
dans le sang de ses premiers apô-

La Révolution, qui mêla tant de 
fois le grotesque au terrible, avait 
débaptisé la colline historique, eu 
l’appelant Mouhnara..., et en orga 
Disant, comme ou sait, un culte au 
sacré cœur du hideux jacobin.

Napoléon, aux jours de sa gloire, 
alla visiter Montmartre, et contem
plant du sommet l’admirable pano
rama qui se déioulait sou» »es 
yeux, il donna l'ordre de préparer 
des plans pour y ériger un temple à 
la Faix.

Un demi-siècle plus tard, Napo 
léon III, voi lant compléter la ma
gnifique Ira sfomialion de Fari» 
par un monument grandiose, con
çut l’idée d’un temple grec, d'une 
sorte de copie du Parlhénon, sur le 
sommet de la butte.

Mais ce n’éiail ni à l’oncle ni au* 
neveu qu'il était réservé de donner 
à Montmartre ce couronnement su-

ihy & Do. La basilique a tuu mènes d* 
long et 5 J de large, 
pouvait la faire plus vaste, étant 
données les dimensions du plateau 
de la colliiH ; mais elle est encore 
assez grande pour contenir plus de 
2,1)00 personues, et il ne faut pas 
oublier qu’elle est destinée à être 
un sanctuaire de pèlerinage, et non 
une église de paroisse.

Un sait que la butte sera ensuite 
ornée de gazon», de btesins et de 
feuillages qui en feront un des 
lieux de promenade les plus recher
ches de Fans.

Des le début, un système très 
ingénieux a été imaginé par le 
Comité du monument pour provo 
qui r le zèle et exciter les souscrip
tions. Un a concédé à de pieux 
souscripteurs des pierresà 120francs, 
d’autres à 300 francs avec leurs ini
tiales peintes ou gravées, d’autres 
à 500 Danes avec leurs écussons. 
Un a concédé des colonnes de 1,000 
à 5,000 francs, des piliers de 5 000 
francs à 100,000 ; de sorte que les 
arcaux, les murailles, les vitraux 
porteront une variété considérable 
d’initiale» et d’armoiries.

Il a été souscrit 17,656 pierres à 
1z0 fr. et plus de 3,000 à 30Cfr 11 
a é é scelié 5,000 tubes en verre, 
bouchés à 1 émeri et contenant des
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p rchemius
E11 outre, des souscriptions col

lective» sont arrivée» à créer des 
chapelles particulière* : celles de 
l’Agriculture, de l’Armee, de la 
Marine, du Sacerdoce, de la Justi
ce, des Arts, du Commerce, de i’Iin
dustrie, de la Medecn.e.

Il y a le Pilier de la Flume, de la 
Poésie, de la Musique, des Fiancés, 
des Veuves, etc. Il y en a un vrai 
ment touchant, le Pilier du Fuseau* 
construit avec le sou accumulé ue 
jeunes flleuses des classes rurales. 
N’y a t il pas là comme un grac - 
eux souvenir deg lemmes de Fran
ce filant au quatorzième siècle pour 
payer la rançon de Duguesjlin ?

Fie IX avait envoya 20.000 fr 
avec un splendide calice. Léon XIII 
a donné le magnifique ciborium tout 
enrichi de pierres piécieu es qui lu 
avait été offert A s >11 jubilé, et on a 
lu dais lesjournaux la description de 
la cloche fondue avec le» cotisations 
de la Savoie, bourdon colossal du 
poids de 27,000 Kilus, artistement 
orné d’i scr.plions, de noms, d’ar 
moines, dont le battant en Dr.forgé 
du poids de 835 kilo<, ue pourra être 
mis en mouvement que par la va 
peur, et dont la toix majestueuse 
emplira les airs dan» un rayon de 40 
kilomètres autour de Pariai

Maigre la mort prématurée de /ar
chitecte, son meilleur disciple, M. 
Raulioe, artiste distingué lui-même, 
poursuit fidèlement l’exécution des 
plan» du maître. Encore quatre ou 
cinq aun- es d’efforts généreux, I’cbu. 
vre, élancée dans le ciel, rayonnera 
au d* ssusde Fanacomme un Thabor.

On voit que la foi fait de grande 
choses et qu’elle est toujours capable 
de transporter de* montagne».

Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks
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haute et plus noble, devait accom 43-45 K»* \OKK, OTTAWA,
Or, cela a bien marché pour l’on 

vrier qui »t-fixe, mais l’etécution 
est difficile pour l’ouvrier nomade.
I/Etat c<-ntrali*aut rétablira le li
vret —ce symbole de l’esclavage — 
comme dise it certains socialistes.
I.e livret deviendra le livre de l’ac
tif de son propiié»aife ; car ce sera 
peut-être le seul moyen de faire 
suivre par cha nn son épargne 
grossibrante et d attacher les masses 
ouvrières à l’institution

Cela nous an ène naturellement à 
envisager le rôle de l’Etat.

Il colligera les ■ un sou • du pa
tron et les • un sou s de l’ouvrier 
dans une caisse particulière : La 
Caisse générale des retraites ouvrières.
Mais avec les 15 francs annuel» de 
l’ouvrier et le» 15 francs annuel» du 
patron— auque s il ajoutera ou 
11’ajoutera pas sa part cotisante de 
20 francs, et, à mon avis, il ne doi 
pas l’ajouter — l’Etat d- vra faire 
des placements fructueux. Il n'y 
en a pas de plus solide a ses yeux 
que la rente, voilà du coup 30 
francs uar an et par cou
sant qui rentrent dans la dette pn- 
b ique avec les versements fictifs de 
l’Etat.

L’Etat avait déjà remployé en 
rentes, l’argent des caisses d’« par- 
gne. <>-lui de la caisse des dépôts, 
ie voilà en possesion d1 tout l’ar
gent du prolétariat. Mellon 2 mil
itons d’ouvrier» cotisants : par 
jour, cela donne, av«-c la cotisation 
des patrons , 200,000 fr par jour, et 
si je ne me trompe, trente millions 
par au.

Cela fera donc trois milliard» en 
un siècle qui auront été absorbés 
par la dette.

Mais nous ne bâtissons oas de» 
romansjva Caisse générale des reirai, 
les ouvrières, sera surtout un ins
trument financier entre les malus 
de l’Etat.

Quant à l’ouvrier, il versera ou il 
ne versera pas. C'est son affaire.

Trente acnée» d'attente, cVet bien , . ., ... „ „ ...
long. Ctla »e Une difficlement ,ao ,le la «i épargno .1 dramera
,ou> le jour, au.miheu .des Ticùsi. Ie' e*“» ”üu“ au lraVi,,lleur 
tudss de.l* vie- ^ Mais Ntl jeur de WWTMw» FlTHA'n.

000004

lEAUg
le FEr sans a 
par les réttri- D 
entraîneur*, 1

itt+riem, Fou- ^ 
igonn, Engor- y 

ins. etc. Bevulaif T

plir ce dessein, en y associant la 
patrie à la foi, et en lui imprimant, 
par le plu» sincère et le plus persis
ta; t des plébiscites, un véritable ca 
ractère national.

C’est, en effet, un plébiscite de 
huit millions de souscripteurs vo
lontaires qui a fourni depuis dix- 
hmt ans les fonds nécessaires à 
l’œuvre ; et dans les 24 millions de 
francs déjà recueillis, ce sent les 
pièces blanches et les modestes of
frandes qui ont fait le gros de la 
recette. Jamais démonstration plus 
populaire, plus démocratique ne 
s’est vue, et beaucoup môme de ces 
dons sont restés anonymes, comme 
pour mieux attester la sincérité de 
la foi.

Un jour, dan» les débute hasar
deux de l’entreprise, le .cardinal 
Guibert vit entrer da--» son cabinet 

grande ilame, portant un de» 
noms les plus îilusiies de France.

— Eminence, lui dit-e le, votie 
sousCi iption ne mai elle pas mal, 
mais la perseverance u est pas une 
vertu française, 
vile Combien vous faudrait-il pour 
conduire 1 œuvie à son teime ?

Cet Hôtel Hltui- au «,-«<ntre «le la rit4,\ ét 
repeint et amenait*'- toui en neuf.

Sur toutes les

TAPISSERIES DOREES ISRAEL MOREAU,1
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3alnt-Honoré 
MORIN A eu. 
du Canada. Auxi Comb-en sur cent ouvriers de dix DAMES.ùuit ails y a Ml de sujets qui grim

pent, s’élèvent, d-vie.meut pilions 
et riches 7 Deux des plus r ch s .u 
dustnels de l’impiîmeiie ont é h 
ouvriers ; à quel instant aurait dû 
cesser pour eux le droit de v. iser— 
et de quel droit les emuê. herait on 
de Verser p us lard, puisque l’on a 
accepté qu’ris versasseul ai térieu. e 
ment 7 Four c liquante ouvriers sut 
cent, le travail manuel n’ert qu’on 
corrdor par lequel ils passent po :i 
arriver à autre ' hose Chacun j ne 
dan* a vie le rô e qui lui convi n 
pour tirer le plus vite et le mieux 
pos ible son épingle.

Je ne prétends pas insinuer que 
la pension de retraite est pl s fa te 
eu vue de 1 ouvrier des grèves qut 
du travailleur économe. Uborieu>, 
inventif, plus so ie eux de la glo e 
de l’industi ie nalionàle que de» agi
tations politiques.

Je dis simplement que ce dernier 
ne demand ra rien A l’Etat.

Mais l’autre, au contraire* dernan 
de le plus q Vil peut à l’Etat, au pa
tron, au capital, et il a raison puu- 
l’Etat lui accorde à peu près tout ce 
qu’il exige.

Voila pourquoi l’institution soci
ale de la Caisse générale des retraites 
ouvrières, dont les patrons auraient 
dû prenure l’initiative il y a vingt 
ans, tombera—je dis tombera— en-.re 
les main» de l’État qui la gérera 
sou» sa propre surveillance, et la 
transformel a en pompe aspirante 
des tous petits capitaux Après 
avoir drainé les billets decent franc»

l’ASTHME Nous manufacturons les toiture» sui 
vantes ;
Toitures “ Canada Plate" Toitures Méfcalli 

ue*, Poilu roi en Fer Galvaniaé, 
’IV.itnre* en Cuivre.

Douglass & Haines 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises "Su 
périeur Jewel'

Noue offrons <-n vente j»o 
find AiHortiment 
i de Diamant* pour Dame*. Aufhi 

Baguf* en Diamant*, valant füJO.04, 
00. Moi

ur le moment lo 
de Montre* enle jilue G ri

partir de 
Modules 
concurrent*.

ireHHion.Catarrhe, 
In VOVDXB CI.BUTplus hautes 
impenses. — DcpOt 
s toutes les pharmacies ••e* poiiï 81 I-'** 

r de *f> (H) et
SIM

mes en Arg.^t 
Montre* en Or

(H) n ÇÜUO.OO. Arg 
J prix ire* lia*, défi

enlerie et 
m.l toute

BIJOUTIERS EN CRO . ET £Jf DETAIL

98 RUE RIDEAU
&SI CHARBON.IC. —

J*
a. & a. f. mcmillan

Un se lassera
Le# Meileutee Qualité de

StfiVEZ-VOüit-Charbon Bitumineux vjur
—Uh 1 madam , iépondit le pré 

lat, il nous faudra peut-être trente 
millions !

—Eh bien, je vous les donne, dit 
la noble visiteuse en se levant,mais 
je veux être seule à bâtir le temple 
auguste...

—Impossible, madame I reprit 
vivement le cardinal Gardez votre 
or 1 Notre œuvre perdrait son ca
ractère ; aile ne serait plus natio-

Lcu POND’Set Anthracite.
Brûlures*
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d1 Yeux 
Hémorrhoîdes
Hémorrhag es _____
hdiAmmr.w,

Bien Criblé et Tami»/-.

EXTRACT0'î\eilly & JTeneyLa première pierre fut posée le 16 
juin 1875, en présence de nombreux 
évêques, de plusieurs princes de la 
famille d Urléans, de 150 députés et 
d’une multitude immense, 
presque ausai'ôt surgirent des dif 
Acuités inattendues. L* terrain 
n’uffrait pas la solidité nécessaire 
pour les fondations. 11 fallut avant

HOttOOOo
iT GÉNEAU£ Bloc Russell, Hue Sparts,
DE SUCCÈS
DI Heul Topique
uni remplaçant le 
IV Feu sans J-"U- 

leur ni chûtc du 
poil. — Guérlsonl 

k rapide et sûre
% des Boiterie*,,
MJ* Foulurem,
, Veeslgona Engorge- 
i». Suros. Eparvlns. «u.
Tli.m St-tfonorL Paria

XX.Mais JOCéC D OH HwUOâ. 
35c. PoerwJeec valan^SZ

■SrSESaS

SSEEEES'c
•Î5WSS2-2SSS

é >1Mme DunÜ«*r J est veuve et incon
solable, si ces deux mots peuvent 
s’accoupler.

Et M. Duriflard était pourtant d’u
ne calvitie tellement complete que, 
chaque fois qu’on sert à la veuve un 
œuf à la coque, Mme DunfDrd s’é-

—il me semble que je vais mao* 
ger la tête d’Krnestl

Ri

Et le pontife avait raison. Le tout se livrer à un travail gigarites- 
peuple a just'fie sa confiance. Les que, démolir la montagne de table 
dons ont afflué de tous les milieux I pour lui substituer une moiilagnede 
sociaux, et, à côté des souscriptions J pierre, creuser 83 puits et remplacer 
brdineires, on a eu les don» en mt. 1 8»,090 métrés cébee de ter*» mobil#

rr.

iV MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE



On &nn' nor ■ ■ in 
Charles L)i ke dena la po'itiqu 
popularité CH! plus snliiln 'fill.!

M Mu lock 
Cha les Tupper a 
Général. comme

(iouverneur-•• houmis 
iceaaeur ilt

étiqueté relati\1. Davin demande 
rcinenl à l'administration des sauvages A

M. I’. I*. s'embarque aujour
d’hui sur*a lÎKKTAUXS'à New-)'..' k, pour un 

Europe.

M. Rot

voyage

La PrkS3K croit .pie lé M ui., organe de 
M. Dalton McCarthy, en est revenu À des 
senliinenta île filiation.

Le gouvernement français .t offl .iellemeut 
démenti le bruit d'apres lequel la France 

avec Haiti.du

Le testament de Sir John A. M icdonald 
a fort .nea été rendu publii 

luée A $0<Ukhi.

ministre de 
arrive, hier soir, a

L’hon. M. Rolison, pr 
la C<> ombic ASglai-e - t 
Ottawa.

Une dépêche rie Paris, annonce que la cé
lébration de la St-Jean-Baptiète A Parle, 

la direction da M. Mercier a eu un
brillant

Le bruit court aujoGrd hui que M. 'l'arte 
et M. Geoffiîon, 
d’accord et que ce demier va abandonner 
la conduite de l'enquèt • Tarte-MeOreexy.

avocat, ne sont plus

M. J. J. Robinson propric 
Tki-kuham et l'éohe

du Kx r.
Fnrghar, se 

coups de poing hier, dans 
L'affaire a causé de

sont battus 
les rues de Toronto.

Le gouvernement américain va envoyer, 
A Ounalask t, un vaisseau n bord du

quel seront emprisonnées les personnes qui 
enfreindront les règlements concernant la 
pêche au pim ;uv dans la Mer tie Behring.

dit

La division de l’armée chilienne,
des généraux de Balmacedamandée par l 

qui a déjà franchi les Andes deux fois et qui 
a été dispersée a differentes reprises par es 
troupes de la répub'ique Argentine, vient 
de rejoindre le gros de I 
après avoir franchi de nouveau les moula 
gnes couvertes de neige.

e de Balinacedu,

M. Devlin, député du comté , d'Ottawa,
part cet après-midi pour Lavhute où vient 
de mourir ■les M. Rooney, arde
penteur; M. Devlin de 
demain a Cantloy, au pique—îi |ue qui 
lieu au profit île l'vglisc catholique. La mou 
île son onde l’en empêchera.

porter la ptrole

L’hon. M. Cletnow n de nouveau dépose
son projet de loi, au Sénat, pour empêcher 
les propriétaires des scieries de jeter le bran 
de scie dans l.t re Ottawa Le premier 
ministre a demandé que ce projet de oi 
retardé a l’année prochain, et alors le gou 
veruement se chargerait de le faire adopter
L’hon. M. Glemow a accepté cette propo-

On telegraphic de Washington en date du

Do nouvelles et importantes expériences 
préliminaires ont été faites cet après-midi 
dans la banlieue de Washington, par le co
lonel Dyrenforlh, attaché au département 
de l’agriculture, afin d'éprouver la pratica
bilité de faire éclater, A une hauteur consi
dérable dans l'air, des ballons remplis de 
gaz divers, et la possibilité de provoquer 
ainsi de la pluie. Il fiut dire que le but de 
ces premières expériences est moins de pro 
■roquer immédiatement de .a pluie que 
d essayer les appareils construits depuis 
quelque temps par le coonel Dyrenforlh 
afin de produire les explosions on l’air.

"Trois ballons, de douze pieds de diamètre 
cli tcun, chargés le deux parties d'hydrogène 
et d’une partie d’oxygène, ont été lancés à 
une hauteur de douze conte pieds environ, 
et, arrivés A cette élévation, on les a fait 
éclater au moyen d’uu courant électrique 
transmis par un fil de laiton. On n’a d’a
bord lancé qu’un seul bal on, dont l’explo
sion a causé un bruit semblable A un coup 
de canou et a été immédiatement suivie 
d'une pluie de brillantes étincelles comme 
celles produites p*r certaines pièces d’arti
fice.

Les deux autres ballon» contenant ch«- 
t cinq cent pieds cubes de gaz, out été 

lancés simultanément. L’un a été complète 
ment annihilé par l’explo ton ; mais quel
ques débris eutiammés de l’autre sont tom
bée sur le so . Les experts sot* d’evta que 
lee expériences ont parfaitement réussi, du 
moins en ee qui concerne les appareils deeti- 

Y nés à causer les ex plot ions aériennes.
-Le sous-secrétaire de .‘agriculture, M. 

Willete ; lee sous-secrétaires du trésor, M. 
Nettleton et M. Spaulding, et plusieurs 
hommes de science de Washington,, asiit- 
teient aux expériences. Ces expériences 
préliminaires ont provoqué de vio entes pro
testations de la part des habitants de la 
banlieue de Washington, dont lteaucoup ont 
été atterrés par le bruit des exposions, et il 
est probable que l’on n’en fera plus d’autres 
avant lee expériences définitives qui auront 
lieu dans quelque plaine déserte de 1 Ouest 
ou du Sud-Ouest.

Nous lisons dans I’I' tkri ih tk

Lee opinions peuvent différer et différent 
pii effet sur le choix du nouvmu premie 

Sans doute nous aurions voulu 
un des noires.

le de VA ngle rreLe
n Europe

ministre.
que ce choix fût tombé 

Notre orgueil nation..1 
constance, aurait été bien hgitii k re raite des ouvriers
puisque la majorité de la population 
notre chef Canada ne professe pas Amin 
égard le» nobles sentiments de gé'u. rosit.
mêms d'égalité et de fraternité q. .......... .
géi éralement les grands esprits, 
nous fermes dans I épreuve et g 
le sacrifice. Prenons g 
salies politiques ne nous divin 
fallacieuses insinuations.

Nos adversaires peuvent 1 
leur tête l'un des nôtres, . ■ > 
trèe-iecojiman labié, mais la 
l’accepterait certainement pan 
de gouvernement.

UN tiO NDALE POLITIQUE

'■ • ! Les partis politiques en ille- 
'“>■ ■ I magne

NOUVELLES DL RUSSIE

DECOUVERTES SCIENTIFIQUES

e au milieu d

re les dispositions dominai
en majuritt

A TRIPLÉXNGLF I K KHI
\!.L1A M F

Voyez h- gouvernement llb. i il d <)i
i LPlus de cent trente

le sir John Fe g «son, 
nient c. surtout d ? cehabitent cette province 

iée dernière
feuille est choisi pour honorer Ica habi.ants

ministre h.

I’i. 11v la contrnvcis.i sou-evée dans la 
i. vieux mondes porte sut la nature 

qu’a 1.1 prendre lord

de la partie est de la province.
Quel est l homme heureux, digne d’uttiic‘r 

l'attention du gouvernement

p.

'id'iuyl wee icc 
F.urn.a patl je cm 
il y a u 

n.'Ctgncme

marchand de bois, un anglais protestant, 
député local d’Ottawa. Cependant n’a'- 

dans la légis’ iture de Toinous pas 
deux hommei appartenant ii notre

il.i que jv 11 al p 
L’Anglctem p'CltBllit deux buts : I' Bm- 

inarine ita iipab'.ei de mériter cet honneur 
la doctrine des Kqual-rightistes parait do ua iiiûti des ilcix_ Rendre imp 

m n ines franc lise et it alienne, pu
di-eminer partout.

Etant donnée cette position inférieure 
faite, nous

,i la Mv

D'autre part, lu tn-iit

uomp rient que de< avantages 
mu.I. .filés, c’est-à-dire 

l’Ang'vie. te reçoit, maie ne donne ri« 
plus récente pi 
au grand jour qu 
prnti (lie de la

'honorable Abbott
qui noue 
Réfaction le choix de

•hef vlu gotivci nerqlenl il Ot awa.
Nous somratiad'arcôrüav.'C Itfon- 

frère. sur certains points, mais non - 
sommes aux antipodes avec lui sur 
d’autres.

Nous avons sou! en u jue 
torLuigevin aurait dû être appelé 
iX succéder à Sir John. Le <1 voir 
de son Excellence dans la cireoin- 
tance ét-iit d’appeler celui ijut p i.i- 
vail réunir tous les suffrages du

comme

lors-r uc 
n. La

e fameux 
nt organise par

convent ion angl<Sir 11
nui, nuis qui n ■ n 
en vertu de laquelle,

violation de a neutralité bclg< 
(t'armée si labZ,T

aller n imp 
Anv". i, lin de pvi m

l'u CilPr-t
I < lus., ira 

1 l’r i •e belge île 
défense dei 

Et, onSir John Thompson, appelé le 
premier, doit avoir re ule devant 
les equal righlistee. Nous ne voyons 
aucune autre raison

Sir Hector Langevin n’a j. 
appelé parle Gouverneur Clv’iiéi al 

dans sou cas

fume .H'i lignes de I 
mémo ici •ate main protectrice est 

l’Angleterre 
ab-orbti.in plus

ou moilH partielle le la 
vainqueur au. nul l’Enr 
te imposer .Va

•Vconti eIeventù

it gue 
celle «le

rope no pourr 
lé ration

que V,Ou ne peut pas dire, 
qu’il n’aurait pas été accepte par .t 
faction outrée du parti couservateur, 
nous croyons que toute la paru- 
anglaise l’aurait accepté avec cm 
piesseinvnt.

Il semble au contraire que son 
Excelleuc ', s’est laissée guidet p ir 
les haut cris lancés par une fraction 
de la presse conservatrice française. 
**t que, croyant qu’il ne pourrait 
réunir tous les éléments de la partie 
française, son succès eut été (Jou

et t on
modération-là. 

Dans h S r.
rd Sa is b 

tique, n’a pas
hun«

n si J né du 
in-lubiiahl

buis la correspondait-

i M. l.abouchèrv, 
■ 1 u gouve;nmnvni(Ici "vue

gletetrem
tionner la moindre modification 
bre des forces actuelles d

mer Kong.

*, tFa dédi é que VAn- 
eas, suiic— 
le l’équjli-

V lire iIhuh lu 
lia' de S;„z et 1»

urs rep'is
ni, dans aucun

Archipel, Ic iD’après ce ’’aisonnement, le choix 
ii’ôtant pas tombé t-ur l’un de nô 
très; nous n'avons aucun reproche 
à adresser à l’élénu nt pro tes tan i.

L** confrère s’aventure très loin, 
quand il ilit que les libéraux n’ac 
cepteraient pas l'hoti. M Laurier, 
comme chef de gouvernement. Il 
est vrai que lors de son avènement 
à la tôle de son puti, Sir Richard 
Cartwright s’est montré un peu ré
calcitrant, et même beaucoup ; 
mais il s’est soumis depuis et sein 
Lie résigné à son sort M. Ch.it.lLon 
a bien écrit la célèbre lettre, dont 
personne n’a fait de cas ; et e îsnite, 
il vient de faire une soumission des 
plus humbles ; -i elle est aussi siu 
cère, il ne péchera plus. Le parti 
libéral est donc uni nous M. Laurier 
et de plus, semble absolument sous 

contrôle.
Qu’est-ee qui peut donc faire 

presagei que, advenant l'arrivée 
des libéraux au pouvoir : M. Lau
rier serait déposé.

Nous admettons franvhem nt 
qu’il n'y a aucun indice, visible à 
l’tvil un, qui puifse justifier une 
telle crainte

Partisan ou indépen tant il faut 
bien admet r • cela Personne ue 
peut nier la lumière du jour.

La seule raison ali gnée, de cette 
crainte, uni se tienne tant soit peu 
deliout : c'est le choix de M. Brou 
son. comme ministre à Toronto.

Cette raison frappe à pi 
vue, m iis ne soutient pas ,l’examen. 
C’est même un man jue de généro
sité envers M. Mowat.

Il est dit : nous sommes cent 
trente mille canadiens français à 
Ontario. Mais il ne faut pas ou
blier que la population esl de deux 
millions. No is sommes un peu 
moins qu’un quinzième et l'élé
ment catholique, qui forme un cin
quième de la population, à déjà un 
ministre dans la personne de M.

Dans les circonstances,lademande 
d'un ministre français à Toronto est 
un peu p ématurée.

M. Mowatt a risqué son existence 
politique pour nous garantir nos 
écoles catholique» et l'eiü-eigiienu iu 
de notre langue. 11 est bien ditli- 
cile pour le moment d'exigei da
vantage.

Nous admettons bien que la po
sh ion est rendue difficile par l’atti
tude du

origine ?

d'après dru renseignements 
source, j ajouterai qu'au 
franco iudo-allemande, si

honni!
nï
cas au Statu quo méditerraiu

anglaise n est pas.faite pour protéger la mo
lli nation ilo ’• v. ituüe'i ie, mais unique 
ment pour pioteger les inti

"«•'i i, s'adjuger 
fût ju aux du-

«le
-lulaut à Malte

i
quelque pe 
pei s ,1e "1

n Afrique plus 
.vont pourrait sed'un ter

I.A RBlRAlIt DEdOUVRIERS

Vakis, J.i juin. M. Goblet a pronom, 
«levant ici le, leurs tivaatur.aitk un discour 
dont notes n'aurions rien i dre s il

forme discrète, une « 
juste des retraites ouvrit I" M

isib'e, comme Va>n n es; p 
arquer M. • •>.liLt 
le système des Impô's exietan'# 

Qu ml, A grands iff d ta, on 
soulager le budget 
miUe fiança, hui vi< 
pinft a |itel.c i

fait

n et pa venu a 
les contain. H de

ins. Kl il paiait que les chiffres an 
s A la réalité probable

lae purio

£

èïi (

ue le. permettrait

idée du :igiu 
Supprime 

pb ment les 
fit tv pas.

Force

s sous préfets ou même 
coL.-eil ors du préfecture

Cest la grande

acr» donc de se 
impôts p •
Sur quoi |

A créer tic 
la caisse de•emiere nouveaux

retraites.
Quelques iu 

intéressantes ;
seraient 

ut ce que pourne f
sympathies qui ont acciu 

l’onstaneet que a réfiextou
imain ten i: l s 

projet de M
semble avoir légètement refroidies.

Un pretend, outre autres choses, que la 
île l’Etat y est trop grosse ; qu'il «le 

surtout un rô e de t

le

vrait jouer 
et de garantie 
les ouvriers et

ncentration 

On ee demande
si des arauranees corporatives et régionales 
ue seraient pas d’une pratique moins com
ply née.

la pas abs lament l objection A

sacrifices, mais je 
qai, sous

, ayant loi-j, 
té de grands

.

it'dVoudrais
quehe fo va es demander

Au capita , évidemment. Or, i est clair 
qu’il a b, soin de s’accoutumer A

l es, qu’il ne se tédgnera pan 
ici résistance A ne plus rapporté que 

leux et demi pour cent et qu'en 
i a.ne, il y a IA un moment de 
difficile A pa-sei

des un eu ru

ACCUSE DE MALVERSA I IONS 
Rui iii M, "Jti juin- l.es «lébate du 

que la Commission des impôts a inte 
M. Kusangel, lédactcur en chef de a IFni 
/aelischo l olks 
uure scandaleuse.

Le défeueeui de M. 
contre e témoin principal, 
eeiller de commerce et un 
ti national- ibêral de la ; 
phalie, une accusation te 
c’aré prêt à prouver, pièce 
depuis seize ans des malversations ont eu 
lieu à la Société des laminoirs léunis de 
Bochum dans la livraison des rai's 
ciétés de chrmin» île fer :

estampi! e fausse, imitai 
eeur des compt e, que ce» fa 
commettre ; qu'il 
de véiitabl , 
marques de fabrique, travaillant systémati
quement, tout cela au su de M. liaare.

re
parti equal-ngh liste, 

d’où ce parti a-t-il tiré son if tumj, ont pris une tour-

Fueangel a port» 
I. M. liaare, cou 
des chefs du pat - 

province de West-

protection plusLa Pkkssk demande 
stable de la fabrication du sucre de lietto- 

Voici ce que dit le confrère :
Le ministre décrète de mort pour l’an 

pr«»chain et notre industrie naissaute des 
sucres qui a déjA absorbé tant de nos cap;—

il s eat dé- 
s en mains, que

branche de culture consitlérèe que c eut gi 
ant celle ducomme possible au pays et reconnue comme 

lucrative, même vitale dans certains endroits 
des Etats-Unis.

ux ont pu se 
naissanceexiste à su con 

ee ateliers de eontre-
M. Desjardins d'Hoehelaga, va protester 

•t il iM^eeru pas le seul, soyez en vertaiu.

Le successeur de Sir John LemoriagedePamelICJLJ\' A DA
Journal Quotidien du soir

U VALLEE DE L’OTTAWA
journal Hebdomadaire à 16 pages

BUREAUX 414 et 416 Rue Susseï
OTTAWA, OJSTT.

Vendrsü 20 Jum 1891

ECHOS DU JOUR
Loinpercur d'Al’emagneest A Kiel.

l/enqtiête Tarte McOroevy a été continuée 
<« matin.

M. l’réfontaine M. P. part aujourd’hui, 
en voyage en Europe.

M. Parnell et Mme O'Shea ee sont 
l iés hier.

L'état de santé de M. G ".i Dtpoc 
craiiitcs sérieuses.

des

lb Canada x

THE PRESS 7En entrant dans la ville, Mme O'Shea qui linor 
la connaissait très-bien, débarrassa le cocher nUUL 
des rênes, et conduisit elb -même le cheval 
jusqu’au bureau du Registrateur. Parnell 
portait an vêt -ment sombre. Il paraissait 
i-tre en très poune santé et «es heureux ; 
durant et apres la cérémonie, il se montra 
très empressé. Pendant la cérémonie pour
tant, il jetait à l’eotour de ni des regards 
assez nerveux, paraissant vouloir être e 
moins possible remarqué du publ'e. Mme 

t O’Shea portait aussi une toilette foncée, c:
i parai'waitsouriftnteettrebsatiaf«ite.Onannon 

ce pourtantqu’untleuxièmemariageà Londres
aura lieu sous peu, mais il sera catholique 
celte fois, afin de donner satisfaction

Parnell ni même «était proc 
nécessaire mardi dernier, disant que 
nage aurait lieu sans doute dans trois mois.
Il avait prié le RégiHtrateur de conserver la 

celle de son mariage secrete, autant que 
-ses devoirs officiels pouvaient le lui permet 
tre. Ou a aperçu ce soir Mme 0 Shea A 
Walsingham Terrace. Ede a dit que M.
Parnell et elle, n étaient mariés le matin 
même, mais qu'elle avait refuse que a 
munie ait eu lieu à Londtes, vu Us 
breuees lifticultés qu’ils auraient eu à 
monter [jour se procurer la 1
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r/ePerson, c ne semble 
presence de signor Corte, 
de ia Nouvelle-Or

ur donner __
. du mastacie

Ru MK, 28 
s'occuper ici île IL” P.S.GIacieres.

!r Tiqui e-t revenu à Rome pou 
détails plus complets au sujet 
de» italiens qui eût lieu, il y a quelques 

cette première villa. Aucun 
j 'urnal italien ue s’orc ,pe de lui. Personne 
ne semble s’ocuup r de cette affuire de 
lynchage. Quelques touristes américains 
sont maintenant A Rome. Les hou 
ee plaignent amèrem nt.des oe t 
subies, par suite de 1s éreinte 
1er étrangers de visite, R me. 
vont so promener ailleurs, ce qui 
que le commerce languit en Italie. Tout le 
monde se plaint et souffre de cet état de

t un magnifique joui- 
haut à tous Ica sujet»NEVILLEMinis, dans Et aussi quelques marcha 
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Contrairement à des nouvelles antérieu
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Berlin, 26 juin. Le gouvernement alle
mand examine en ce moment la question de 
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que l'archipel de Bismarck. Ces c« 
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laisse Montréal à 9 A.M., n’arrête qu’A 
Alexandria sauf pour laisser des passagers 

and Tronc.
Q A C D IU! Express rapide de Montréal, 
3.^0 r.lfl.Québec, Halifax, St. Jean, 
N.B., tous le» points sur l’Intercolonial elle 

Laisse Montréal A 6.15 P.M. à l’arri 
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les stations.
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Tous les jourcau 
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*• la Société méta

de l’ac
f.'ommiasion dea impôts, 
x s’occupent deue procès. 

M. Fuaange , qui accuse 
Unrgique do Bochum ■ de 

ues Je fabrique, cause 
. A part les natio- 

tout le monde croit a la vé-

lslc causât l’»urt»uL.»»eme!it.
liéra dans le»

ttSLI

été
«tue ta pa 
la Comm

façon de rnarqu
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i i -ité de cette accusation

rnplet du parti national ji 
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ce cas, e seraient le centre et te 

recueilleraient l'héritagequi
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Le Sénat a fil 

•le loi voté 
nt le 10

nar la Vhsmbre 
juillet prochain, 
la r^luction de

Par s, 26 juin 
accepté le projet 
des Député», fini 
comme la date à laquelle 
droits sur lee grain
mise en vigueur

TUES PAR L ELECTRICITE 
Vienne 26 juin—Un orage terrible s’eet 

h-duré au dessusde lu ville -le Jagerndors, 
riche—Silésie
•truit trois villages environnants, tué 

trois hommes et de nombreuses t 
bétail.

La fou Ire en tombaitadî
b-

UN ESPION BIEN RECOMPENSE 
Ptrts, 26 juin. —l>e tribu 

condamné hier A cinq ans d* 
sud,-li

ria- de la h-ine a 
iprisoimemeiil 

u nom de Schneider ; le misé— 
s nit son temps à prendre les photo- 
des fortifications françaises pour le 

du l’Allemagne. Le procès a eu lieu

■
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mps a prei 
ations frai
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PARNELL VRAIMENT MARIÉ

ment qu
'.es, 26 juin.—Ou a appris po-utive- 
e le mariage de Parnell avec (fclme 

beu hier matin A dix heures, l.es 
cérémonie, étaient 

leu . domestiques de sa résidence do 
W .Csiiighain Terrace, Brighton. Le R.-gh- 
trat.eur avait été prié de ne donner aucu..e 
inf rmation au sujet de ce mariage, et il 
av.i't conservé aussi le plus grand secret. 
Parnell avait |)a»sé la soirée précédente A 

m Terrace. Un simple phaéton 
avait été commandé pour 

ma:m six heures, au lieu des chevaux ou 
la voilure dont on se servait habituel emeu" 
pour la promenade matinale de tous les 

and Parnell était À Brighton. Le 
"ant arrivé à l'heure exacte, Par

nell ét Mine O'Shea y prirent place et don- 
iii rent Tordre au cocher de filer vers l’ouest.
I h-s que e couple se fut éloigné de Brighton, 
il si- dirigea vers Heyuing, eu faisant un dé- 

:ula

témoins à la

Walsinghai

a.

jours, qua 
phaéton ét

tour cire

pour la Fete du Dominion.
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MONTREALLE BUDGET ITALIEN 
Rome, 26 juin. M. Luzzati, ministre des 

finances. » déclaré hier a la chambre des dé
putée que le déficit du budget s’élevait, cette 

096 francs, auquel il espérait 
nouvelles économies mon- 
raocs e' par une augmen- 

sVlevant k 3,200,000

A L’EGUSE ST JEAN-BAPTISTE 
Dimanche prochain la soi unité de ta fête 

Saint-Jean Baptiste, sera célébrée avec 
beaucoup d’éclat à l’église de la paroisse 
St Jean-Baptiste La musique sers gran
diose, les corps ouvriers prendront part à la 
démonstration. Le panégyrique du raint 
sera donné A la graml'messe par le Rvd. 
Père Gaffre.

CHAMBRE DES COMMUNE*»

A partir du Samedi, 27 Juin, le Che- 
Avant l'appel des ordres du jour, M. min de Fer Atlantiqne délivrera des billets 

Joncas se lève -ur une question le privilège pour Montreal, qui seront bons par tous 
FhS! les «”»». directement par la voie des

gouvernement: M. Joncas dit qu’il profuw : ra'*s ®u Par l®s Rapides du St. Laurent , 
un souverain mép is pour les rédacteur» ces billets seront boqs pour le retour 
Mom'k qu’il qualifie de g' ns à - hiuv I jusqu'au Lundi matin et ne coûteront que 
».;pl. e. I.»hit,.é. à e,.uy,.r le, «t»W i *3.60 p011r ,, voylge, aller et re-
qu on leur jette à la tigure. I se pro. lame . f ' * *7® • t
conservateur, niais «■ >n*ervateur indepeu- *our‘ ^es billets et toutes informations 
tant ayant f.tit ses élections ü ses frais et | seront doqqes au bureau, bâtisse de l'Ho- 

dé( e is et n’a jamais reçu $80,000pour rester tel Russell, coin des rues Sparts et Elgiq, 
tidè e au part. et au Depot,

ant tour la motion de M. Laurier, r
il l'a fait pour proteste! 

premier ministre qu’il 
njustice à I égard tics ;

séance i>r 25 jvinque le de 
. à 5.424,1
lace par de i 

38,900 f
re"ffai

tant à 2,061 
: at ion des le

UN NOUVEAU MONASTERE DE CA
PUCINS
sur la place Shonnard, a 

e grandes cérémonies religiei 
de la pose de la première pierre 

é par les P<

foule nombreuse de fidèles y assistait 
i grand recueilleineat P.us de 1500 

membres de sociétés cat ho iques s'étalent 
fait un devoir d’y assister. Sa Grandeur 
Mgr Seiilenbush U. S. R., présida 4 toutes 
les cérémonies de la pose et de la l'«inédic 
tion de la première pierre. Le Rév Père 
J. J. l>ogherty de Mount Loretto, S K , fit 
le sermon eu anglais et le R. P. Kessler 
s’adressa aux fidèles en allemand.

veau I â riment qui va être c< 
servira de mais m d'études et de i 
pour l’Ordre des 
temps l’église et 1 école part 

Le bâtiment formera les (leu 
quadreugulaire, entre lesquels 
ses dépendances

qui pourracouteuir environ 500 per- 
L’église qui, d’après les plans, for- 

i un côté du quairangulaire, sera cons* 
e dans le ( lue beau style Romain des 

premières années le nos liiuiliques Quand 
le bâtiment sera terminé, il se compo era de 
quatre ailes, qui renfermeront entre elles, 
une cour de cent pieds, entourée d’un vaste 
cloitre. L’intention de ces bons Pères est 
d’avoir un couvent, cons ruit l’a 

myen âge, et qui rappeli 
des premiers monastères

monteront à $50.000

LES PARTIS POU TIQUES AN ALLE
MAGNE

De sérieux indices fontVENTE EXTRA Hier a eu lieu 
Yonkers, de
a 1’, evasion
■*’"n nouveau couvent, elev

Berlin, 26 juin
prévoir uie t cission ptrmi e parti natimai 
ibéral, au sujet du ptiuce de Bismarck. La 

Gazette nationale, le principal organe de 
e une froideur bien mar 

chancelier, aiu i 
lar.ee a attaquer les partir an du 

ce de Bism u k à cause de leur attitude 
hostile contre [ empereur et son gouverm — 
me t On croit qu’il en résultera une réor
ganisation des ptrtis po itiques en Allema
gne, r-organisation basée sur les change
ments survenus dans l’état politique actuel

parti, témoign 
ée à l’égard de TZ En t po 

ditDANS LES
contre e vhoi 
considère
catholiques et des Canadiens -Français 

Il y a aussi une autre raison qui cet paru 
cullèie à lui-même et à e«-e commettants qui 
l’a engage à enregistrer ce protêt . il veut 
que le gouvernement comprenne bien qu’il 
ne pern vitra pas que es intérêts de 
électeurs soient méconnus. H est toujours 
conservateur et .-era dispose à appny. r ce 
parti, aussi longtemps que sa politique sem 
acceptable et que *e» intérêts des électeurs 
•lu comte tie < aspé e-ront protégés M. 
Joncas sabit cette occasion pour contredire 
les assertions tics journaux libéraux qt. , 
après les élections de mars tlcrnit 

il s’était engage a appuyer M 
Il u’a jamais pris tel engagement 

Laurier ni aucun autre littéral ne peut 
liesse a été faite.

qu
x4du:c un grand recueillement 

m lires de sociétés cat ho 
oir d’v assister

O. S -ALLEZ-IY1ARCHANDISES D’ETE,
n et bien connu Studio tic Vhu-Certalnes Lignes de Marchan- 

Ex+remement Bas Prix.dises a

JARVIS,LE BACILLE DE LA LEPRE 
Londres, 26 juin.—Un ou deux membres 

le a
Le

Capucins ; ce sera en même

deux côtés d’un 
e couvent et 

e’élvveiont. Momentané- 
sera eonsneiée

TELS QU E
commission, chargée d’étudier la lepre 
ahabai, région du suil-ouest de l’Inde, 

i à isoler et à cultiver le
141 RITE SPARKS

a A.
Etoffes à Robes, Dentelles, Indiennes 
Cotons, Marchandises Blanches,
Bas, Gants, Net et (ios=emer pour 
Voiles, Matinées, Couvrepieds. Che- 

I ranues, Rulians, Etc., Etc.

a R r k O’C.» nnoh.
Pour les meilleures Photographies eu tous

Yaoût parvenus
le de la èpre. I s ont fait cette 
dans un milieu •artificiel coneistan 
bouillon et de la gélatine ; puis, ils ont ino
cule cette prépa ai ion à un lapin. On a vu 
bientôt Iss taches de la lèpre e ; développer 
sur I anima soumis à ce nullement.

CVet U première fois que l’on réu 
produire ariitiuiellem nt le bacille de 
terrible maladie, en dehors du corps 
d est fort probable que les reeherch 
expériences des membres de li 
pour la lèpre conduiront â des 
intéressants,

qu
eg

DISTRIBUTION DE PRIX.dite que telle pioi
Il s’est fait élire comme conservateur in

dépendant, et si jamais il abandonne ce 
parti ce sera pu ce qu’il ne voudra pas rester 
en compagnie de

humain :

la commission 
résultats très 

peut être même tout à fait

Et aussi quelques marchandises en 
dommagées à Grands Sacrifices.

s d’I listoires,
être donnés coin nie recompense aux ex 
je prends la liberté de \ i 
Commissaires d'Ecoles, les Institute, 
titutricesqui désirent donner des 1 
â venir examiner ecs articles, convaincu que je 

leur donner lionne satisfaction.

chon
1. lex pro,gens qu i méprisé 

qui semblent payes pour 
tes gens.

Sir HectO I.angevin donne ax is que !a

emetit et 
es honuê

près ceux 
era ’«trahitco- 

l.es frais tePigeon, Pigeon & Cie du chambre 1siège i a pas 
li et le 1er juillet.
ewdney propose q ue la Chain hrc se forme 

en comité pour considérer la résolution s 
vante : Qu’il est expedient, 

à a ( ompagnic du ch- 
inipeg à la Baie d’Huds 
voie ferrée à partir de

ni peg jusqu’à un point sur la rivière Sas
katchewan, de passer un contrat d’une duree 
de vingt ans avec cette compagnie pour le 
transport des hommes, approvisionnements 
matériaux et malles, et de payer pour ces 
services, pendant la dite période, quatre 
vingt mille piastres par année ; le dit paie
ment devant compter à partir de la date de 

chèvement du dit chemin de fer.
M. Dewdney dit que la longueur pr< 

de ce chemin est de deux cents milles, et 
que sa construction au ta l’effet d 
colonisât i jd d'une partie 
Nord-Ouest où les e mununicatio 

de fer sont de la plus grain 
,K>ur le transp» lu blé.

M. Spoilt! . 
un chemin de
prétend mais que c'est le premier chaînon 
du chemin de fer de la Baie d'Hudson, qui 
est un projet irréalisable. M. Npohn cite 
que la navigation du détroit de la 
d’Hudson est impraticable.

M Da y dit que le chemin est d’aliso 
nécessité comme chemin de colonisation, 
dit que le chemin <le fer de la Baie 
son et la navigation du détroit sont choses 
faci ès et très piativables 

M. Watson énonce e-

siègera
von tructA LA CHAMBRE DES DÉPUTÉS 

Paris, 26 juin. — i.a chambre des députés 
a discuté hier le projet de loi portant ap
probation des décisions prises par a confé
rence antiesclavagiste tenue â Bruxelles. M. 
Faure a protesté contre l’acceptation de la 
demande du délégué anglais, d’après laquelle
1 île de Madagascar et les îles Comores se
raient compromises dans la sphère 
aux mesures pour la répression de I’ 
ge. Il a aussi proies ré contre le droit que

rdererit de visiter les navires, sys- 
peut être cher au cœur des Anglais 

mais que la France a toujours repoussé.
M. De’oncle a prié la chambre de rejeter 

mesures et de s’en tenir au protocole du
2 juillet 1890. Les débats se sont prolon
gés outre mesure etoatété finalement,ajour

PM.D
P. C Guillaume, Libraire7

fer
on de construire 
la cité ,1e Win

La Kermesse de Coin i-ks Rvks jSrasnx rr York.de detu,49 &. 51 RUE RIDEAU.
Au Magasin du Bon MarcheLes vastes allées du Parc Major étaient 

eneombré.'S de promeneurs, hier soir, dès les 
7Kts. On se pressait, on se bo isculait 

pour aller entendre la ravissante 
e de la bande de lu cité, dont es 

près de l’entrée dtl

uté l'un des plus 
avec une 

..t honneur.
us sommes convaincus que ceux qui ont 

entendu hier eôir les brillantes sym;
corps de musique se feront un < 

d assister à l’excursion au clair de la lune, 
que donneront ces "musiciens lundi prochain 
le 29, à bord de 'Empress.

Lee morceaux rendus sur la scène ont été

Enseigne de la Boule d'Or. soumise

musiqu 
quartiers étaient établis 
pavi Ion principal.

Nos musiciens o

Pour Montre-, Horloges, Bijouteries et 
Angen tories.
Huiliers pour.. $2.75 et $3.00 en montant 
Marinadiers... 1.25 et 1 VI
Beurriers.........  2.00 et 2..VI
Bagues en or 

pour Da ces. 2.00
Aussi un grand choix d'épinglet 

bracelets pour 25 vta valant 50cta,
Nous faisons une stiécialité du 

des montres et de la bijouterie, 
sont très modérés Une visite est

désirablesjoli programmes 
précision et un art qui leur 
No

"fait* l’a

r,-parage 
Nos prix 
sollicitée.

f "activer la 
riche du-i-

AMEBIQTJE

Jos. E. Tremblayce chemin n’est 
in comme

ROTIS DANS DE L’ALCOOL 
Nkw-York, 26 juin.—Par suite de l’ex

plosion aujourd'hui, d'un baril d’alcool clans 
, a cave de olumbia College, le Dr John

PET NT TIRESA. UaI’ fighe, furent sérieusement lu filés
I -le l'Ecole des Mines, où l’exploi 

ieu, sei t de dépôt pour les Prod

TCe soir on nous
oouron

promet un nouvea 
organisé par l’iufatizAhle dir 
al, M. Le. D’Auray. e manquons

& CIE.

113 RUE RIDEAUpas d’y assister 
T.es d mes de la Kermesse en gén i rai

La cave 
sion a eu 
uits chimi-

très satisfait es du rés 
|u’à présent ; leurs li

paraissent 

tap
lu

CAPITAL STEAM LAUNDRYire, jusqu 
idement

sees par la bou
Il en a été de même

Préparées. couvertes de noms ,1 Iludnt été égal IOO Rue Rideau *00
Lavage et repassage, faits sous 

délai et aux plus bas
ouvrage garanti

du lavage des

visiteurs, 
des pavilloToutes prêtes pour tous travaux qui 

rivalisent avec les meilleures Manufac
tures du Dominion et du monde en-

Nouvelles ae Montreal
Montreal, 26 juin. —A l’ouverture de 'a 

cour d’appel, ce matiu, les juges Cross, Baby 
et Doherty ont tour à tour adressé la parole 
pour faire éloge du regret té Sir A. A. Do- 

Ses jugements, a dit le juge ('rose, 
- ont des monuments de sagesse et feiont 
toujours partie de lajurisprudence des cours 
de jus'ice. On ne trouvera jamais un hom- 

mieux qualifié pour U fonction de juge 
:hef et il sera très difficile de lui trouver 

un successeur qui ait autant de talents et 
de capacités.

1 Dans ses rapports avec ses collègues il a 
:oujour été d'un# courtoisie sans reproche, 
ut moi qui ai siégé à ses côtés pendant près 
de quatorze ans, je considère qu’il est de 

n devoir de rendre un sircère hommage à 
mdes vertus et à ses talents.-• 

Dubuque, ancien dép 
Massachusetts est à Mo 

rt à la démonstratioi

us réservés 
crèmes, aux liqueurs,aux bonbons, aux

le plus courtmêmes vues que M
luiILe comité de la Kermesse désire offiirses McMullen dit qu il no prononcera pas 

solution, mais lorsque 
ïi la chambre il proposera 
l’effet -lu’à I avenir la

:1e discours 
le bill sera sounds 
.cil amendement â
Chambre n'accorde aucune subvention 
chemins «le fer tant que es subventions 
payées par les municipalités d Outaiio pour 
1» construction de chemins de fer ne leur 
auront pus été remboursées.

MM. McDonnell, Sproule, Davin et Hugh 
John Macdonald parlent en faveur de la 
résolution, et MM. Forbes, Fraser 
a combattent.

M. Dewdney résume la dise 
•lue la subvention à ce chemin 
payée me lorsque le chemin de 
comp ètc ope ration, ei, ne sera en réalité 
qu uu paiement ordinaire pour le truus|>ort 
des hommes, approvisionnements, matériaux

Nous faisons une spécialité 
rideaux et des chemise

plus sincères rem- 
nel Todd, qui a bien 

de
né Icgtacieux 

Gardes du 
soir. Grâce à

erciements au 
voulu don

corps cte musique des 
•Général, mercredi 

cette hienvei Isnte permission, U Kermesse 
a Lit une fort jolie recette ce soir -!â.

M. Carter, 
des félicitatio

la
deLeurs Qualités. coucour 

Gonverneui L. BELANGER
Téléphone No 577.

Paquets pris et retournés a domicile gia 
tuitement.

Sont Egales à n’importe lesquelles. 

Supérieures au plus grand nombre. 

Surpassées par aucune.

• e directeur musical mérite 
ns pour les succès qu’il a rem-

ennan Gi-l, M. Powell dans 
res cadences sur clarinette a eu les honneurs 
de rappels prolongés 

Demain soir des ai

s la link et Mi ,s

PETITE GAZETTEon et ditde”!amateurs de renom nous 
une comédie Les deux sourds 
ît de dérider tous les fronts. Les 
MM Poitras, Goyet et Scheiugh 

sont suffisant pour garantir un succès.
Qu’on y vienne. 1 Les deux sourds 

tendent

ferW. H0WE. offrirom.
IINE jeune tille parlant l’Anglais 
U çais trouverait de l’emploi co 

• et pour l'iinprPHf-ion 
1 cessant au No. 460 rue

i et le Franui protne

cb sI ’hon. M 
cégislature du 
l>our prendre par 
St-Jean-Baptiste

-Un jeune enfant du nom de Pat ri k Mc 
Ewan s’est noyé ce matin dans le fleuve. 
Patrick McEw»n, jeune o.-phelin âge (Pone 
ouz.tiine d’années, se tenait à boni 

barge où il été it employe lorsqu'on s’iucli - 
• aiit pour regarder dans l'eau, ii tomba dans

uté à la portraits en 
Sussex. On de- 

mïnde aussi un jeune homme parlant leset malles.
La résolution est adoptée 
M. DewdtuFabricant de Peinture \

O TTAWA.

comité, 
basé sur lesy dépose un bill 

Première leot
a g ges. 8 aalignes comme agei 

r â l'adresse ci -clésure demain 
A onze heures la chambre s’a joui ne.Le tirage de bon nombre d’articles de 

choix est commerce.

montre

flN DK MA 
U Ecole K 
l’Anglais et

N DE Doux 
lémentaire, 

k Français. S’adresse! 
l’i vsorier, Bouchetie, Que-

c Institutrices
capables d’enst•ignci 

à Lut
ne Outaouaise Mlle Malvina 

rue Dalliousic, a gagtn- larr. CORRESPONDANCEli-L.Le Premier Arrive hier soir
M. le RÉDAcTti it,Fortier, de Montréal et 

Ulric Bmhe, rédacteur de I Lleitkvr, ont 
visité la Kermesse hier.

-Le pavillon des jem 
mibreuee clientèle 

Un conseil par jour 
bonne aventure sous le

-MM. ■). M rcredi, un porte 
renfermant $20

Une bonne

P HR DU.
I monnaie 
billets, et

partent à W. N . McKenzie, 73, rue () (

J’ Is par la le<

tenu â cet eni 
Je connaissais i 
uel un des :
. Auguste G idg 
titre d’aiicitns t 

rats la date.
; je ne saurais refuser 
à u

ture de votre jou 
a 1 église de Tad*

le 20 juillet 

eut s les

uis t yr, le Samson canadien, a lancé 
de $1,000 à Sébastien Mi 1er. 

accepté et a déposé l’argc nt entre 
des popriétaires du Parc Sohmer. 

ra lieu demain.

Lo i uir ro.igc, 
autres papiers 

sti» donnée
. ir J

procil’iin 
ce projet atiq 
populaires M 
m’fc8.socier à 
j’enlgn 

Comme 
CODCOUI3 
je suis imp 
autant qu’t 
•le faire, par 
un chale.-i 
charitables de 
fiveur de la 
ciennes égli 
numeims i 
pré

j .es mains 
I La lutte au

Ce

confrères, maie

x continue A attirer elm qui le r&p
/■'ùa: SS1MIEUX SERVI. -Faites dire votre 

pavillon rose.
Co-MMiNiyrÉ—M. Pierre Lemoine vient d’obtenir un

avec intérêts 
propriété avoisinant

DEMANDE une jeune fille 
Uans pour aidot aux travaux «le 

No 68 rues de l’Eglise
maison.j igement considérable «contre :a cité, 

leruière est condamnée à payer au d 
• leur la somme "de $100,000

faible

l’aide r 
nds la liberté 
votre journal, 

rsonnes 
il cuis, en

n de ces m<i- 
ent tant de

NOUVELLES LOCALESM sria ops, lisez ceci et remar- 
z |hs n-mvelles marchandises île 

t ô e sacrifié s ; alors

Es dim in u ions suivant-s seront 
ac-’ordécs sur lou.s les achats de 

>2.00 et au-dt-SEous. 20 pour cent meilleur 
Marché.

$2.00 et a 
meill-

meilieur marché.

Le S toi k voniDrend du 1/nge de 
iJessous pour Da n s et Enfants, des 
J poos, d s riches R >bes d’intèri* 
«-ur, de- Rio ses, 1s Co-sets, d s 
lits des G ni s. des Mouchoirs, d- s 
(J nbrelns, de R >b s d’Enfa ts, de- 
R ouses et dns R b s, lies R >bes et 
e -s Manteaux 1 Enf nts, d^3 1‘iano 
f. * t e s et de T b lers.

Eu un not, tout ce que nous 
avons en magasin est offert à dt s 
prix et à vde> c. m l it nos exception 
nelie-r de Ri )N MARCHE ch*z

■'’adresser au 
Une fi le de

AN DEMANDE- -Un bon agent voyageur 
U pour le commerce de ville-. Emploie cons
tant . Avantages particuliers â ceux 

nt maintenant. Artie- es
salaire compte 

N BROS., Tries

ne œuvre aussi méritoire 
nissant 
elleI atnpague sera préférée

ntretnisc
ppel à Unîtes les pei 
elle ville et d'ail e 

pi i-ervatiou d'une d* 
es du Canada, d’u

évoquent ta
deux souvenirs et que notre indiflérence 

ne circonstance comme comme cel e- 
tribuerhit peut-être k laisser dispi- 

icyeiis pécuniaires pour 
dommages causés par les

lue'ques, lignes j ai songe 
t peut être que le temps est 

pour faire u.. appel à la charité 
otisme, quand nous

moi-mêmeepuis 1872, pour 
jl e de Sir Hugh

qiv le i 
l'ei rAllan — Une assemblée convtquée pour hier 

après-midi à l'hôtel de ville, n’a pas eu lieu, 
a cause des réparations que l’on fait 
la salle du conseil.

Cette assemblée était 
but d’aviser 
ment à la mémoire 
nalel.

M. le Maire Birkett convoque une gramle 
blée à cet effet pour lundi soir a 8 hre.

Capots imperméables pour enfants, chez

Le mûre Birkett a télé graphié 
Charles Tapper, le priant de recev 
souscriptions pour 1 élévation d’un monu
ment â Ottawa à la mémoire de Sir John A. 
Macdonald.

—Le club des bicycl 
son excursion annuelle 
vière Ottawa. Il y avait 
de patrons.

Grande réduction sur les Capots 
teaux imperméables, chez J. Côté.

—A une assemblée de la Société- de Se - 
cours Mutuels des cochers, il fut décidé de 
faire leur excursion mnuelle â Montreal et 
â Québec. Il est inutile de dire que tous 
les ans, ceux qui encouragent ces excursions 
sont très nombreux, où 1 on s'amuse mieux 
qu’ailleurs ; aussi voilà une nouvelle 
sion pour plusieurs de se donner une 
récréation. Ue prix sera aussi bas 
ravant, et les arrang 
permettront aux exci 
si'er to-js les points et sites 
de Québec et de Montréal.

$7,000 de bottes et de souliers do.
au prix coûtant. Sans 
offrons dans ces "lignes des 

avantageuses. Ou demande 
Farrell, 512, r

saisi n q• • i v<- 
veiiit-z, voyez e j g z vous — Plusieurs citoyen sont à organiser i 

liste de souscriptions pour l’érection d 
monument à feu I honorable juge en c 
■'ir A.' A. Dot ion.

Ce monument sera érigé en face du pa'ais 
de jnstice elèi que les travaux seront termi-

La distribution des prix a 
collège de Montré tl.

M. W. H. Priest, de Notre-Dame de 
SLiubtieige, a intente- une action de 
UOO en reddition de compte contre M 
e ar Boas, de St Hyacinthe.

"iUe et C-'commenceron
Ne tardez 

du premier jour, 
uur erymen, loronto, Ont

voqné dans le 
ever un monu- 

Macdo-Sir John A
ErowÎrelig

•us de $7.«Ni, 2ü pour cent 
eur Marché.
.u-dessous de $15.00, 31U pour cent

au dess au coin des 
Nouvellement 
ommodités les 

Possession

I'rois maisons 
atheart et I 

construites et munies

^ U3UF.R
r-iitic faute de 
aider a réparer les , dl£.

plus imderneH. Uiycr raisonnable 
immédiate. S’adresser â John G$600,

Fet-
En

que l'on di 
mal choisi
et au patriotisme, quan 
centrer tous nos efforts 
support de nor chers

é à Sir
(!alhcart.

nous devons 
ce sens ve 

petit» orphe ins 
comme nous l’avons fait d i 

le 9 courant à pal i oniser ia Kermesse.
Mais apie-s réfl xion, je me suis dit. qu an 

contraire c’était le bon temps et que d une 
pierre un pouvait faiic deux coups.

Ainsi que ceux qui veulent aider ai x 
deux œuvres tans faire de dépenses pli s 
fortes que leurs moyens, aillent à a Ker
messe y dépenser le montant destiné à lenrs 
bonnes o-uvres et avec cet argent qui restera 
anr orphelins ils pourront acheter à très 
bon maiché-, une foule de jolis objets qu ils 
pourront ensuite donner pour le bazar de 
l’église de Tadoueac. De même les person
nes qui préf'-ient donner des bi ets et qui 
gagneront un objet (la magnifique montre 
par exemple que l’on peut g -gnei 
soirs en payant 10 c ntins d’cntiec) poui- 

lonner cet objet pour la même œuvre. 
Quand aux personnes qui sont douées de 

la fortune, celles- a peuvent toujours suffire 
à tou es les dema-des et j'espère da is tous 
les cas que mon appe- sera entendu, surtout 
bien interprète- et encore mieux compris, et 
que d'ici au 10 juillet on voudra bien m'a
dresser pour le bazar de Tadoussac, argent 
et obj.-tr, tout ce que I

Tout en voua remerciant ele l'hospitalité 
donnée à ceite correspoudance.

Je ilemeure
Monsieur le rédacteur

r. 8ITEZ
GLMISSEZ
9RÛUNEZ

— Les habitants du Coteau 
lcnl s'annexer à Montréal.

•St Louis veu-

istes d'Ottawa a eu 
hier soir sur la ri- 

grauel nombre
— M. le I)r Deqardins de Ste Thérèse 

p issède à St Eustachc un joli ter 
n int au Plateau des Chênes et il l’offre gra- 
i atenient pour l’érection d’un monument à

l'rut-ou ut
tond ro autn 
chose do l’un 
cien eystèm# 
pour cirer io» 
rouliors ? Ee

ilïa—La chambre de Commerce a décidé d’éle 
ver un édifice pour ses bureaux, qui coûtera 
un demi-million.

—Une brochure, sur le confli 
rs de Notre-Dame, vient 

porter pas de signature.

Nouvelles de Quebec
QtrÉBKC, 26 juin —M. 1 

do Lévis, est revenu à Ro 
roux voyage à t 
la Syrie, la Turquie d’ 
li a eu l’honneur d’ 
solennel du 4 
il a aisieté à I

L’a ibé Turgeon quit era Rome vers le 
ce mmencement de juillet, pour aller visiter 
l’Italie, la Franc -, l’Allemagne, I* Suisse.

—Un compatriote qui a fait son chemin 
rapidement aux Etats Unis, c'eet M. Alex. 
Bergevin, frère de M. Chs. Berge vin. Depuis 
que.ques années seulement é abli à Chicago, 
il est l’agent de l’importante compagnie 
connue sous le nom de Eisen Vine
yard Co., de Californie, dont il e-st aussi 
membre. M. Bergevin a épousé, hier, Mlle 
Mary Wiekersham, fille d i préaiden 
First National Bank de Petaluma, Ca

;z.
veau moyen el 
employez le ci 
iHge Acme de 
Wolfl’utcti suie 
ouvrage 
viendra an 
vrai pl&ieii. Le

les inar-
de

qui seront pris 
islea d’aller vi- 

remarquableeWOODCOCK 7 do-abbé G. Tur
Nome, aptes un hou— 
Egypte, la Palestine, 
Europe et la Grèce, 

r au consistoire 
r de 1.1 Pentecôte, 

Saint-Père le 
audience du

ursionn r tous les
V/d

Nouveau Magasin “ BIEN CONNU " 
de Lingerie.

i juin. Ue jou 
la messe de N êt re vendus

iis il a obtenu une plaisanterie, nous 
affaires très 
une visite. P WolffsAGMEBIacking312,314 RaeWellington. ue Sussex

—Le chef «le police nous prie d’annoncer 
aux personnes qui doi /ent quit'er la ville 
pendant la saison de l’été, de vouloir bien 
avertir de leur départ, afin qu’il fasse sur
veiller leur résidence de plus près, pendant 
leur absence.

.VF.XIHR pas nr. HKOSHI
Deita* Je i.« 1»1 K- It l» V qwl 

•loein in# emnabi » ert -m el a>
-iwlrelil f«rr"i i e iwroelalae '■••"•r* U f rbl eut rie «tlr.ilr* vos vie x oxninr#^Le “HUB’V bl»dr, , t >Hiir

eux serviteur 
. E. Campeat,
161 rue Théodore 

Ottawa, Ont
71 S-A VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

^♦VINS ET CIGARES CHOISIS a*
TOUJOURS EN MAIN.

Cour de Police
(Présidence de M. O’Gara)

Landreville, le charretier, qui a 
rutalement un homme «le chantier, 

que celui ci a refusé de payer $2,00 
pour nnccourse an dépôt du C r. R., s’est 
vu condamné à payer $20,00 et $2,00 en 
pins pour les frais

Edmond Robitaille, accusé de vendre des 
boissons enivrantes sans licence, aura son

>1» AH- n J i*...x |*)..r le CeetMB 
l.V rue Kiev W. Tor./iiio, OeL (JJ

Ottawa, 25 j in, 1891.

MAÇONS ET BRlQUETIERS
dite société,
r Hall.

Les affaires de routine ayant été réglées, 
on fit l’élection des officiers, dont voici les 
noms : Président, J. A Maguire ; vice-pré
sident, Adolphus (ionno : secrétaire Geo. 
Grain ; secrétaire correspondant, A. R. Mc 
Donald ; trésorier, R. Grain , secrétaire des 
finances, P. Cauty ; sergent d'armes, J. 
Tyghe : auditeurs W. Sanders, James 
Shaw, Louia Gono. La aoiréa se termina 
par des discours prononcés par les nouveaux 
officiers élus

édéide la fr»
WM. CODD,

548 Rük Sdwex, Ottawa

P»Proprietaire. —Une dépêche de Saint-Pierre et Mique
lon annonce qu’un grave accident maritime 
s'e.t produit au large de ces îles. Une colli
sion a en lieu entre le brick français ” Mar
guerite " et la goélette française Terreur -, 
qui était un ancien cotre du gouvernement 
canadien. La goélette a été tellement en
dommagée, qu’elle a coulé en moins d'une 
heure, mais tout l’équipage heureusement a 
pu être sauvé par le “Marguerite,•• qui vient 
de le débarquer à Saint-Pierre. Le brick 
lui-même, d’ailleurs, a éprouvé de très gra

L’assemblé sémestrielle de la 
a eu lieu hier soir dans le Labo DECES

A Hull, hier, 25 courant, à l'âge de 79 
, J os. Ste.-Marie.

Lee funérailles sur 
Le convoi funèbre quittera la - 

son fi'e, No II rue Head, à 74 h 
ae vendre à l'église et de là 
Hull.

mois autr

lemaiu matin, 
la demeure de

ont lieu <procès demain.
Paul Labelle, pour avoir vendu de la 

boisson sans licence, paiera $50,00 et $2,00.
N. Floyd, oui a frappé sa belle-sœur, 

paiera $1 00 de frais.
Alf Perrault, qui i 

licence pour son chien, est
Jesse Skinner, folle,

an cfmetièrLaMeilleurCurede la tousse
En vente duns tontes les

b et amis sont priés d’y assister 
es invitation.a oublié do prei 

déchargé
ndre une

«nvoyoe eu prison

PRESS
W YORK)
R 1891.

niche. Hebdomadaire
es, * et-. 8 a io pages, a cet

;ane Républicain de
îtropole.

POUR LES MASSES.
b. Déormbrk 1887.

plus de 100,000
r jour.

'est l'organe d’aucune 
e ficelle et n'a aucune

ible Succès Joumalistiqi » 
New■ York.
i JOURNAL NATIONAL.

dr.

nales, les sensations vul- 
n’ont pas d'asile dans le

js brillante page éditorfe

imadaire contient toutes 
s importantes parues dans 
jotidiennes et du dimai •

t un magnifique joui, 
haut à tous les sujets

evoir l'édit i» 
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MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

,

PRIX DES i-Carlcs PÉ*fc
H. CHATELAÜi

OTTAWA

l-ee prix des marché# sont obtenue 
Avec #om p r notre rédacteur oantmei 
sial sur lo MARCHE RY.

Nos lecteur# trouveront une foule de 
rmsoign monte exacts vu suivant notr. 
rapport de# mar- hés que nous fnieour 
dans le but de donner les meilleurs rot 
OÇjUJUl'tl’S.

Avocat, Notaire, Et-.
569 RUE SUSSEX 

tsr \rgent â Prêter.
OTTAWA^

E. M. Lambert, M.D. C.M.
MARCHE DE DETAIL

P OIN
GO IN DES RUES ST. PATRICE 1ET 

CUMBERLAND.

îono.' .... J DO à , 3 d'I 

... S ‘0 d »,!) )
. . 10 1)0 A II, »•

I \ 3 I’ \1. « à 8 P. M.Koio N>. I> 

o No 2 la t mu • 
Foin pressé la tonuo

K Xv.h .u. l'.rnr. K«*ifisee» et i 
Kuv Wellington, Otlxer».

G KO. NMvAlïRIN, IJ,H
3 4

“ " No. 2......  0 à 3
■* “ No. 3.......... 0 à i

Suif iendu la livre........... 0 à l

• eaux ver Un» No t AVOCAT, Etc.
BURKM 11 r.GK KUHN. OI*TAWA'

VA LT N A- CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaires.VIAMHH

Bœuf par 1ÜB livren 

Mouton ...

l‘orc pur 100 livre# 
Saindoux

BLOC EGAN, RUE SPARKS... fi 50 à 7 fti>
•............... 0 06 à 0 09

......... 0 ft À 0 10
6 6t» à 7 ft

......o io à i; il

VI# A VIS I. He'Trl Kl'SSItl.l.
MT"Argon; h }*rêi.-r.

J. \\; \\r. WA RD
AVOO A.T ETC.

BUREAU—

31Scottish0ntarioChanibBrs Ottawa.
JTAFjA. Mh TAVISH & WYLD,

Phoüuitm di ua Firmi

Beurre frai#, pain 
B#urre frai r, crémeries.... 0 20 à 0 26 
B urrv en tinette. .
Oeufs frais, la d'iuz.

........ 0 25 à 0 30

0 20 à 0 26
. ... 0 12 à ü 14 
.......  (i 11 À 0 '6

Avocats, Solliciteurs, Notaires

Bloc Ijay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.
GRAINS ritK# UK l.'lluTKI. lU'HSRI.l.

Martin O'GAna, iJ CDu Canada
Blé Manitoba No. 1. ... 0 95 à 1 00
“ “ No 2..... 0 90 à 0 96

Blé du nord No. 1 frosted 0 00 à 0 00
l'ois, par mi not............... 0 00 à 0 fi'
Avoine,“ “
Seigle, “ “ .
Orge. “ “ .

Br ï y * tow
H. A. Brai>i.kv 

eenh uirMier en «IKéVrr A A i . o. a -su , rivtlAg# d.......  0 00 à 0 6
............... 0 60 A 0 70
.............. 0 60 à 0 60

•es Meilleures 
Qualités de CHARBON

Grains it Farines T.J.BrijT’nn' ■i iccoismir On 
T.v.iViJ'i. 

BI • • R i mail.Patente.............
Américaine-.... 
Straight roller

.... 6 00 À 6 26

.... ft 90 À 6 OC
............ 6 70 à 6 00
.......... 6 00 à 6 25
............ 8 46 4 3 60

28 Rue Sparks.

Belcoart, MaoCralum ft Honiierson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

OISTT A.F110 HT G'UHIBHO. 
OTTAWA

Kxti
Superfine...............
Porto de boulangerie........ 6 60 à 6 76

“ américaine................ 4 tift A 4 9<
A. IIkicourt, l"UN J. Mi l'lURIN,

Kn 8ao# de la Ville Gko. F. Hr.NiiKtisuN
Par 196 Ibs
Farine d’avoino ................. 3 76 à 4 00
Farine d’avoiuo granulée. 6 Oil A 6 2 »

6 76 à 6 00 Stewart, Chrysler S Godfrey
A V()( 'ATS, HOLLIOITKURH

Agents polir la

Cljatijbres Uijioij. 14 rue Notralfe, Ottewn

McLKiiD HTBWAI

m Siepioinr n le Parlement
Volailles et gibier*

Oioa, la pièce .........  0 60 à 0 90
Poules, la pièce................. 0 60 à 0 76
(lanaid, le couple................  1 00 A 1 20
Pigeons, la doux..................  3 00 à 3 2.»
Dindes par livre... .
Poulets par oouplca.
Canards noirs...................... 0 00 à 0 00

F. H. ( 'llHYH1.XH
Giuikhkv.

M. J. G0KVI AN, b L. B
(Suuesieur de 1.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.

BUREAU

Carleton Chambers, 74 Rue Sparks
OTTAWA..

_«TArgent n Prefer.

.... 0 10 à (1 13 
.... 0 60 à 0 80

BécaHsinos, la doux
Perdrix, la paire .................  0 00 A 0 00
Betteraves, le panier
Carottes, panier........
Panais, le paquet
Persil, le panier........
Radis, le paquet..
Ciohoréc, la doux..
Asp.-rgcM................
HariootM verts le panier... 0 00 A 0 00

0 00 A 0 'J0
Choufle urs, la piôc •...........  (I («0 à 0 00
1>élen, la doux..................... U 30 A 0 1
Ail, la tri-si*

0 00 A 0 00

........ 6 > 00
0 26 A 0 36 
0 2 A tl 26 
0 46 A 0 10 
0 00 à 0 26 
0 00 à 0 00 
0 00 A-0 U

A JE. LTJSSIEB
Avocat, Notaire, Etc.

BUREAU 569 RUE MUH81X 
Com tie la k ne kitiean, Otla‘tia, Ont. 

*y"Aigemt à 1 bêler avec avantage- «péeilal à 
l'Empi imU'iir.

A F I USSIER.

Christian & CiePois verts

Commercante de Charbon.
bassin duoanal.
En dehors du Combine. Adressez vu 

commandes â G. Christian, Agent, Nicole 
House, Little Sussex Sireot, Ottawa.

G 01) a o 00 
... 0 OU A 0 UOT' males, io panier

Pieu vient, la doux .......... 0 00 A0 Ü
Poules de Prairies. . .. .. . A.......

.... 0 36 A 0 i Walker, McLean & Blanche!Lièvres, la paire...

Choux, la douzaine.. ... 0 . 0 A 0 60 
0 8 410
0 25 à t' :-() 
0 ... 0 00

AVOCATS,
leurs, Agents F 
, Notaires, Etc

No. 34i rue Elgin, OUawa

LE SEDLITZ CH. CHANTEAUD, rot
'• Purgatif !>• /J u s r/lin - ton tic la Cons 
tipation, Migraine, M 
Goutte, Rhumatisme, »-1 « 
aupiès des médi-
éviter les centre-façon-, exiger mm enveloppe 
jaune-« t la marepie CH. CHANTEAUD 
seul jirépui a leur îles nn'-dicamtiile dosimé- 

<lu Dr BURGGRAFVE.

Oignons, ii. sao............
‘l le panier. ... 

N a veto, la pooln-...

Avoues, Sollicit Parlemen

(KN FA(!K ni IltmSKTX.)IjÉOUMKH
C". A Bl ANC

Pommes de terri*, le sao. 0 80 A 0 9

ix d’estomac,ST. LAWRENCE HOTEL. lit. Poursi universe:
DC Kl.Kl"VE ST. I.At’BKNT.

BIMOUSKI, F. d
Offrant aux touristes le < 

en famille, boll 
belles promtmu 
bateau et lieux de pèche.

Prix raisonnabl e pour les familles

Impiesirt de la vie

Aux Contracteurse de o'"voiture, prorne

S DES SOU MISSIONS tache-
P\. ST. LAURENT & CIE.

cription “ Soumis. 
Egout," ou

laPropriété ikks.
frottoirs," d’api èn 

u Midi du Mt redi 24 Juin, 
, néi.-tissaires 

goût dans la 
x • t Dalhoiisie

seront rer
1891,
Sol-no u r les excavatio 

la pose d’un t uy 
ton, entre les 
pour la construction de r Hoirs, en planche: 
sur les rues Glo'iceH r, Slsier, F belle, 

k , < "ooper, U aller 
-, Auguste, Bank et 
d'flitawa, conformé» 

Améliorations ljt>.

i.Ss*
Wave
Kin

rly, Lyon 
Théodore

é, dans la vi!;»• i 
R<’gli-meiit élis

GollegfDki artzmknt dm Travavx Publics 
Qui Isîc, 8 Juin, 1891.

n ES SOUMISSIONS CACHETÉES, atlres
U^èes au soussigné, 
jusqu’au mardi, le vingV-troieb 
juin courant à midi, pour la e 
d’un PALAIS DK JUSTICE et 

à B

ment au 
^ Les

seront reçues au bureau
travaux seront di vise’s en trois con

trats séparés, d'apres les pl

l’Ingén 
d'Ottawa.

La Corporation se n -ei ve le droit de don 
un ou plusieurs vernirais a i.n seul 

missionnaire, et ne s’engage pas du confiei 
les travaux â la pl s ba-sc soumission.

Toutes les Roum'sdons doivent être ac< 
p&gnéi-s l'un c be (ne accepté par une ban 
fait payable â l’ordre du Tré 

somme de deux cen'

constr u

RYSON, comté de Pontiac.
citications des travaux 
vus au Département des 

es de Québec, ou au Bureau 
haque jour de dix heures 
heures de l'après-midi, 

tre arxompagnée 
bitudee et sjiéci- 

ment ne s engage 
la plus basse sou-

rai" peut consulter au bureau de
lu Gité, â l’Hôtel de Vil,eSON . 

Les plans et sué 
exiges jieuvent être 
Travaux Puhli 
(l’Enregistrement c 
du matin k qu 
< )ha pie eoumii 
d’un chèque, d’après 
fleations. Iai Gouv

saion devra >• 
les ha

soumission est refus e e

t lui meme k accepter 
ssion ou aucune.

Par ordre,

11,1 * Cité
d’après chaq- e contra pour leq si n 
soumissionne- ; le dit montant ser.i |»er 
le soumissionnaire accepté refus* de 
les travaux ; si la 
chèque sera rendu

Toutes les aoumvsieine devront être faîtes

ERNEST GAGNON,
Secrétaire

LANDRY & THOMPSON, sur les papiers imprimés à ce sujet, avec la 
ature botta Jide du eontracteur et celles 
ses sécurités ; les pspie s devront être 

onveiiabiemcnt e' ac* omfragnés du 
ront déclarés

tPropriétaire* d"Express et Charretiers Générant

DEMENAGENT EUSL ET remplis 
chèque demande- ; sinon ils 
non avenus.Voitures ele plaisir couvertes et ou ver tse 

Résidence : 307 rue Rideau. 
Commaudee reçues auxiNo 167 rue Hparki 

OTTA"W JL.

Edoi akü K. Pkkri ai'LT,
de la Citélnge-ni ur 

e la Cité,Bureau de l'Ingénieur de 18 j
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Un An en Ville............

On An par la Poste ...

12eme. ANNE

Un Salon Li
EN

ANGLETE

Richaid Moncktoa 
mier lord Houghton, 
critique, orateur, 
homme politique ; ma 
ni eea vers, ni sa prose 
cours, ni ses réformel 
son rôle parlementaire 
valu l’honneur d’uni 
biographie en deux gr 
ce sont ses dêjeûners e 
De 1836 à 1885, année 
sa «aile à manger a vu 
les gens de talent et to 
d’esr.rit de l’Angleteri 
célébrités de l’Europe 
rique. Ses réceptions 
nues une institution n< 
des régals que l’on pr 
étrangers, et pas un dt 
n’est jamais sorti de t 
sappoinlé.

Le maître de la mais 
petit homme souriant, 
t)ur de paradoxes, gr 
d’auecdohs, qui meltai 
propre à offrir à ses hal 
re et le l’exlraordinairt 
de sou salon se compos 
de lettres et d'hommei 
mais il ne suffisait pas 
Millies d’avoir pour pn 
des Tennyson et des Pa 
lui fallait des héros, dt
leurs, des souverains ei 
re, des personnages ex 
prince Louis-Napoléoi 
Bam ; Garibaldi, le peu 
le roi des Belges. 11 li 
lion du jour, quel qu’l 
consterner les perst 

qui n'ont poi 
dans l’âme. -tairie

a, en effet, const' 
d’une fois par l’si 
laquelle il composait se 
vitations. On se demai
s’anéterait, devant quo 
racontait avec inquié 
eonvive ay<mt demandé 
nel célèbre ayant été pi 
tin, la sœur de Milnes 
de répondre : “ Je l’eep' 
ment Richard l’aura 
jeudi prochiin.” 
apocryphe ; mzys, comn 
légendes, elle résumait 
général.

Cari y le le résumait , 
qu'il disait que, si le Cfo 

la terre, Milnes l’I 
déjeûner. L amour dei 
était la faiblesse de cet 1 
prit, qui doit soupirer ai 
tombe de ne pas avoii 
pour inviter le général

C’était son seul dêfau 
du reste, tous les dons, 
qui sont indispensables j 

un salon littéraire, 
pas qui veut à appnvois 
écrivante. Le très petit 
ceux ou de celles qui y 
depuis deux cents ans té 
difficultés de 1 entreprise 
Milnes posséda t le tact 
science mondaine et 1' 
dulgence qu’exige cet 
Il y a plaisir à le voir 
surmontant les obstaclei

L’I

b

H', Il s’agit premièremeul 
lies gens à venir chez soi.
plus ailé pour le fretin 
destiné à manger et à éc 
il n’en va pas de même 
grands hommes qui foni 
d’un salon. Ou a d’abc 
puter aux belle dames, q 
toujours jetées à leur tôt 
les temps et dans loui 
combien d’entre eu 
leur résister? Rousseau 
lyle ont faibli devant la 
de deux beaux yeux ou 
titre, et j’oserai ajouter 
penhauer lui-même ne a 
té de sa maritore que fa 
été sollicité par une c 
permettre quelques dlstr 
philosophie. Ce n’est poi 
losophie, qui sauve les 
des jolies femmes, quoi 
disent ; c’est d’ôlre moi 
chês d’elles que les poé 
mandera et même les c 

Après avoir triomphé 
dames, il faut compter 
nerfs des gens de lettres, 
t-stomac, qui 
fut un*temps où Tennj 
«ait en ville qu’à la e

souvent fi

LE CANA04 VENDREDI 26 JUIN 1391

F EU T LITTON du CA 2VA7M prison, où nous ne pommes nas hommes, côté des femmes. * Je j
! très à notre aise. Ouf ! ajouta t- n’ai ne pas ces divisions 1* . Au j
j elle en sautant à bas de la carriole surplus, ajnuta-t-il '*n jetant à j
appuyée sur le bras de son frère, | Robert u i regard d’iut *llig ■ *ce. 1
tandis que Robert maintenait , rien do plus facile que d’arranger I
les chevaux, voilà ce qu’on peut les choses. Ce serait un crime
appeler une journée aux aven* ; de lèse-galanterie que d' voua
turns, Bou Muza a décidément J laisser l’une et Vau l re, mesdames, 
plus d’esprit que nous. Il a ' sans protecteur. Je crois que la 
mieux aim'1 être mouillé jusqu’* I cabane du cantonnier est encore

meilleur abri que la carriole. 
Madame de Sauves va s’y réfu- 

Le fait est que Bou-M-tza, {gi.-r sous les auspices de mon 
uni Rob *rt, et, quant a 
j’entre dans la carri -le arec ma

Bryson, Graham & Cie.
UNE DOUBLE ECONOMIE I

John Murphy k Go.UN MYSTERE
Importateurs.LA CHAMBRE BLEUE 

Deuxième Série db La Femme

MYSTÉRIEUSE. ANNONCE.

° ai os que de risquer de les avoir | un
DENTELLES.Suivant son usage invétéré, 

Bou-Maza, le grand lévrier d- 
Maurice, s’était énergiquement 
refusé à se séparer de son maître 
et de sa monture, bien que laire 
et la duchesse lui offrissent nu 
abri, da is la carriole, à leurs 
côtés. Bravant la pluie qui com 
mençait à tomber avec violence, 
il s’était mis à galopper 
moins gravement qu * philoso
phiquement à la portière et se 
contentait de temps à autre d<* 
secouer les oreilles.

D’abord les deux véhicules se 
de fidélité;

REDUCTIONS SPECI 
telles, un loi de Dentelles en Coton de Cou-

3 cents la Verge.
Un autre lot de Dentelles, Blanches et 06. 

me, vendues toc.. 13c. et 15c.. aujourd’hui 
laissées an choix à

5 cents la Verge. 
Reductions sur Ombrelles.

Ombrelles à prix réduits, durant le 
Ombrelles marquées $i.oo, $1.25 et $1.50 
Faites votre choix

A LES sur nos Den*malgré le peu d’intelligenc- dont 
on prétend que sont doués les 
chiens de son espèce, s’était
.couché sur une touffe de bruyères. En parlant ainsi et sans 
au bord du fost-é ; et mollement dre la réponse de la duchesse, j 

pattes crottées, Maurice avait saisi le bras de s t j 
il sœur, lorsque celle-ci, se dérobant | 
l t a lui avec une éu rgiè singulière,

La première, dans la bonté des matières qui 
entrent dans la fabrication de nos Robes ; la 
seconde dans nos bas prix.

Il n’existe pas une maison de Nouveautés 
qui ait reçu un si grand encouragement, du 
public que la notre.

Il est parfaitement naturel que le public désire acheter dans le plus 
grand magasin, qui a le plus grand assortiment et les plus bas prix ; voilà 

quoi ils viennent chez nous de préférence.
Pour neuf jours seulement, une occasion exceptionnelle en Robes de 

Soies Noires, de Robes Surahs, très larges, à 65c., 75c., $1.00, $1 25, 
$1,35; tout le monde peut voir qu’elles valent le double.

Admirables Failles à $1.00, vendues ailleurs $1.50.
Challic Français, tout laine, a 20c., 3. ic. 45c.
Nouvel Assortiment de Dentelles, couleur Crème à 10c.
Voiles de Nonnes, tout laine, nuances les plus nouvelles, à 15c.
Nouvelle arrivée de Soies Surah de Couleurs à 40c. et 50c.
( "est votre intérêt de venir de bonne heure.
A ces prix là, les marchandises vont s’écouler vite.

posé sur ses
repliées sous son ventre, 
semblait, en contempl int à 
lueur de, la lanterne enfin rallu- se, rapprocha vivement e inadu 

do t il me de Sauves et s'écria :
— M us madame, ditvn-done à 

le sens :

niée, l'étrange sp Ctacle 
était le témoin, s’applaudir inté j
rieurem -nt de sa détermination mon frère qu’il n'a pas 
et nargu-r tout le reste. commun aujourd’hui, que vous j

Madame de -Sauves, s’était à 1 ne pouvez nous quitter, pas plus- 
son tour frayé un passage avec {que je ne dois vous quitter moi j 
l’aide de Maurice et ayant mis i même ! Dites-lui cela, je vous en j 
pied à terre, on tint conseil sous prie.
un gros arbre auprès duquel les —Tudieu ! petite sœur, mur- 
deux officiers avaient attaché mura Maurice, quelle animation

—Ma chère enfant, reprit la 
—Tant de tuée que de bl- ssés, duchesse devenue à son tour 

dit M. de Chalandray, je me plais songeuse, rassurez-vou-, je n’ai 
à constater qu’ils n y a personne | nulle intention de me scpar r 
<le mort. j de tous.

A l’exception d - la carriole — Il parait, reprit Maurice, 
du père Delphin Richard, reprit que ce je viens de proposer est 
la duchesse, il me s ni be qu’elle tout à fait ehoking, mesdames, 
n’est plus guère en état de faire je vous ou fais mes excuses, 
un bon service. Ail' ontous donc la foudre et

Le domestique faisait retnar- .supposons la pl io aussi philo 
(j uer en elF-t, à l’instant même, soph i que ment que mon brave 
que le rustique véhicule était Bou-Maza. Si le tonnerre tombe 
tort endommagé, le brancard et ,-t tous écrase, nous ne pouvons 
une roue ayant été brisés. mourir eu plus charmante

—Diable I reprit Maurice, cela pagnie. Pourtant, co si me vous 
devient on ne peut plus sérieux, n’êtes pas, ainsi que Bou-Maza, 
Comment fiiro pour retourner J à l'épreuve des rhumes, vous

au moins de

Pour 50 Cents.
Ombrelle, de Luxe pour Dames, en 

claires, marquées $1.00, $1.75 et $2. 
réduites àsuivirent avec assez 

mais bientôt celui dans lequel le 
duc do et le colonel avaient pris 
place, et qui, plus étroit, s.' 
trouva.t beaucoup plus léger, 
pritles devants ave ■ 
rapidité qu’on dut renoncer à le 
suivre. Aussi bien, les deux 
chevaux attelés a la carriole, 
désorientés sans doute par un 
mode de harnachement

pour eux, semblaient 
dans leur

75 Cents.
GANTS D’ETE.

le plus grand, le plus 
rur marché de la ville 
mes, Demoiselles et E

Gants de Taffetas pour Dames a I5cts. 
la paire.

Chemises Non-repassees, pour Honjmes, 
a 48c. chaque.

Ce département spécial de chemises pas re
passées pour Hommes, à 48c., ne désemplit 
pas d'acheteurs ; venez les voir, vous avez des 
occasions splendides d’acheter. Relisez encore 
le prix de nos chemises.

Gheiqises Blanches, pas Repasses, pour 
Hommes, seulement 48c. chaque.

Nous avons 
rayon le meille 
d’Eté pour Dai

beau et le'
une telle . -ii 

înfaleurs chevaux.

tout
nouveau
quelque peu gênés 
allure et montraient uue dispo
sition insurmontable a se cabrer. 
Cela leur arrivait particulière- 
mmt toutes les fois qu’ils enton
naient retentir dans la campagne 
un coup de tonnerre, accentué 
avec une certaine force. Four 
eombli* de disgrâce, le vent et la 
pluie, qui faisaient rage, éteigui 
rent bientôt l’unique lanterne 
dont la carriole était munie.

Dans une pareille conjoncture, 
ni les voyageuses ni leurs écuyers 
11e se trouvaient ou mesure d'e-1

dryson, Graham & Cie. John Murphy & Co.
66-68 RUE SPAKKS.

au château ? non* permettrez
— Oui, comment faire ? répéta vous offrir nos manteaux, 

le chœur féminin. Bu même te nps il se défit les-
dWkars^î..Mwd»eIfumiituj M"»rice, 11,1 h.ér“?“e- H 1*»-l»nl« «'«n’eloppa celle d»

tz*'2,bz\: zabizat rnous agrandissons® ces dames montassent en croupe de la duchesse. Cependant, au ~
derrière nous. Je me chargerais, bout de quelques instants, la llütl*© lllclllllt&Cttir© ©t
moi de ma sœur, et si madame situation de cette dernière vis-à- t , ,
de Sauves y consentait, je sais vis du jeune officier devint déli- «III IK (I îtl l6££©l* I© (|611I611<1<*6-
sfir que nom camarade Robert ne cale et même assez perplexe. Kn f irmulniiq îmill» •îroonf
demanderait pas mieux que de ffet, le premier soin de made- UH 111 llUIlb ItlIUUIloj [MMII <11^1 Ut
tenler laveature. Ah I dame I j.- ,un,selle de Chalandray avait été comptant, à (lOS ÎUÛX SOéCUlUX tOlltCS 1108 
conviens que celle taçou de de partager av c son here le * ’ 1 1

146, 148, 160, 162 et 154 Rue Sparks.
Conditions : au Comptant et rien 

qu’un Prix.
^•Belles occasions dans notre Département de Chaussures.

intéressante découverte 'X.

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
chevaux et des jantes des roues 
sut les pierres ou sur le gravier 
de la route; joignez à 
Vébranlemvnt de toutes les 
vieilles ferrailles dont la carriole 
était outillée et qui, eu égard a 
so i mode de suspension des 
plus rudimentaires, semblaient 
ao livrer ensemble a une h.iM- 
bande des plus effrénées. C’était 
donc, comme ou 
d’assez piteux auspices que s'ac
complissait un retour qu’on avait 
rêvé plein d'entrain et de gaieté 
comme le départ.

11 y avait environ une heure 
qu’on avançait de la sortj- sur 
un chemin de may eu ne vicina- 
lité, assez mal entretenu, comme 
ils létai'-nt généralement presque 
tous en 1847, en Touraine comme 
en Poitou, et dont l<s éclairs 
seulement se chargeaient par 
intervalles d’illuminei les lia 
qm s d’eau et les ornières.

O a pouvait espérer que, en 
une demi-heure, trois quarts 
d'heure au plus, eu égard a l’obs
curité et au mauvais temps, on 
arriverait au château de la 
Ruche-d’Eon.

Tout à coup, à la traverse d’un 
bois, le cheval de devant celui 
que montait le domestique en 
postillon, effrayé par un bouleau 
qui était tombé sur le bord de la 
route et dont le spectre blanc 
gisait tout de son long dans le 
fossé, lit un écart et se renversa 
en arrière sur le brancard de ta 
carriole. Le cheval attelé à ce 
brancard se mit à reculer. L'é
cart du cheval de devant avait 
été si brusque que le domestique 
se trouva désarçonné du coup 
et tomba au beau milieu de la

tout, cela

PRÉSENTÉS SOOS F. RME DE CRAYONS (12 ODEITS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pouf les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Is. LE QUAND, Fournisseur de la COUT de Rïiosio
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

8e vendent dans toutes les principales Parfumeries, Ph0/11 et Drogueries du Monde.
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voyager u’est pas précisément 
aristocratique ; maL il fait nuit, 
il pleut a vers.-, nous sommes à 
la campagne, et loin de l’étiquet
te et des convenances sociales, 
quand ii peut en résulter uue 

j lluxion de poitrine !
—Frère, répondit mademoisel

le de Chaland 
cité voisine de l’irrita'iou, c’est 
ridicule et insensé ce que tu nous 
proposes là ! Que penserait-on de 
nous t que dirait bonne maman !

— Eu eff-t, ajouta madame de 
Sauves, je ne crois que la chose 
soit convenable, surtout en ce qui 

et il vaut mieux

manteau dont celui ci s’était si —^ ^ ___
généreusement dépouillé ; et V# i | 
comme la pluie venait de redou- X Vz AL A Aut q 
hier, madame de Sauves ne put ____ _ —..

le voit, sous

FENETRES,
JALOUSIES

BOISERIES

K*VOI FRANCO OR PARIS DO CATAse dispenser de taire la môme 
offre à Robert. D’abord celui-ci i 
refusa ; mais sur l’iustano*' très- 
vive de la duchesse et de Mau- : 
rice, ii fallut bien qu’il se laissât 
faire et Chalandray put s’écrier 

inépuisable fond de

avec une viva-ay Solution d’Aniipyrineavec son
bonne humeur.

—Ne dirait-on jvas que nous 
jouons aux tableaux vivants i 
Qui veut voir Paul et Virginie' 
eu 1 artie double Y C'est un 
spectacle que nous offrons gratis 
à Bon-Muza, et que d autres 
piyeraioiit bien cher.

—A votre aise, m sdames ; 1 —Frère, ne put s’empêcher j
voue préferez la lluxion de poi de répondre à voix basse inadt- 
t ri ne ou le rhume tout au moins , moiseile de Chalandray . es-tu 
à une poétique cavalcade renou bien sur que c ■ spectacle-là serait 
velée des ballades allemandes, ! du goût de tout le monde, au 

tcela vous regarde ; en ce cas, il château !
il y a qu'un parti à prendre ; ce — Uh ! repartit madame de 
gabion qui vous a si bien versées, ; Sauves en riaut, pour moi je 
je ga&e que ce n'est pas sa faute serais bien plu ôt madame de la i 
à ce pauvre diable, et il ne faut Tour ; u\*st-ce pas hmisi qu’on ; 
lias lui en vouloir, ce garçon va nomme la mère de Virginie ? 
achever de dételer ses chevaux, —B11 effet, dit Claire ; mais 
il prendra le meilleur, et il galop- ajoutait elle avec un soupçon j 
pera à h nie abattue jusqu'au d’amertune, dans ce cas, proba 
château; là il racontera ce qui blement Virginie serait avec sa 
s’esi passé, et demandera qu'011 ni ère 
nous envoie sur-le-champ une CVst par de semblables propos, I TTf jflTÿ- 
voiture Sans cela nous pour- que 1 s couples s’efforçaient smon 1 
rions attendre longtemps. de charmer, tout au moins de

—Adopté ! adop'é a l’unani-1 tromper une attente qui mena- 
mité ! s’écrièrent les dê x lem- çaît, 011 le sait, de se jir «long -r 

assez avant dans la soirée. Par
fois, la pluie, qui avait fini par 

les feui i les des arbres,
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Pendant ce temj>s là la voiture, 
roulant toujours eu arrière s'en 
allait verser avec fracas, en se 
couchant sur le liane dans le fossé 
opp >sé à celui où se trouvait l’ar
bre, que la foudre sans doute 
avait brisé.

Au bruit de cette chute, un 
double cri s'échappa de deux 
poitrines ; en un clin d’œil. Mau
rice et Robert étaient à bis ae 
leurs moulures, et selanç.iient 
h la tôle des oh tvaux de la car
riole. L’uu d i ces chevaux était 

le brancard et

WE.TB FOR PRICE;

—Seulement. song >z bien que 
c’est, suivant toute apparence, 
trois quarts d’heure pour le mo
ins à passer ici à la balle étoile.
Avec vous, mesdames, ce 11'est déluge de diamants, de rubis et 
pas nous a coup sûr qui nous eu d'émeraudes. Parfois aussi la fo- 
piaindrons, n'est-ce pas ami J rôt redevenait sombre, et quand ' 
Robert ? | nul ne parlait, l’on n’entendait

—Oh 1 non pas certes, repartit j plus que ce clapotement mouoto- 
avec feu le jeune lieutenant. j ne de l'averse qui tombait t u- 

—Comme il l'aime 1 murmura jours et que scandait d’une façon 
Claire devenue plus pensive. sinistre la plainte du vent .te 

Au bout de quelques instants, bises s’engouffrant dans la cime 
le domestique étant remonta à des haute* futaies, 
cheval et ayant pris la route du Tout à coup le lévrier se mit à 
château, madame de Sauves aboyer.
s’écria: —Hum 1 hum ! reprit Maurice1

—Il me semble que la pluie est-ce un chevreuil qui s’app.o* 
nous gagne sous cet arbre, et che ou un simple voleur ? 
que nous pourrions ‘rouvor un —Ni l’uu ni l’autre, repartit 
autre ab-i, moins jiérilleux d’ail- Claire. Fst-ce que vous n’enten- 
leurs en temps d'orage. dez pas un bruit de voit u tes

—C’est vrai, cela, fit Maurice, sur la route ? Je suL sûre qu’on 
Il y a d’abord la carriole, qui ne vient au devant de nous, 
risque plus de verser, à prése.it ; (A Continuer)
mais il est impossible Je s’y 
log r à quatre.

—Qu’à cela ne tienne, reprit 
madame de Sauves ; à la lueur 
d un éclair, j’ai aperçu tout à 
1 heure une petite cabane de can
tonnier là-bas sur la route à cin
quante pas d’ici ; on y sera par
faitement à l’abri de la pl ie.

—Ce n’est pas plus grand que 
la carriole, objecta Maurice, et il 
faudra n«os séparer. Côté

FASTHIVIE4 @‘ VARE HOU SE 8. 0percer
empruntait aux lueurs des éclairs 
les apjiareuces fantastiques d’un
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nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ae 
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Ut VÉRITABLE* PWOUITStt YEMENI <tt« tiwtw l« FAISONS HONORACLES «e PARFUMERIE et DR06UERIE 
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CONLiy Hr LEURtombé sous 
s’y débattait, taudis que l’autre 
s • cabrait et lauçut des ruad s 
multipliées, qui pouvaient aggra
ver à chaque instant la catas
trophe. Ce ne fut pas sans peine 
qu’on parvint à les maîtriser.

Le domestique qui heureu 
se ment n’était pas blessé et 
devait en être quitte pour quel
ques légères contusions, s’em
pressa d’accourir de t,on côté et 
se mit d’abord en devo r de 
rallumer la lanterne. Pendant 
ce temps-là, les deux jeunes 
gon», pleins d’angoisse, imerro 
geaient avidement les deux 
voyageuses. Ce fut mademoi- 
gelle de Chalandray qui se fit 
entendre la première.

—Rassurez-vous 1 s’écria-t-elle, 
ni madame de Sauves ni moi 
n’avons le moindre mal. Aidez- 
noue seulement à sortir de notre

■
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